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 @alexxa_ndra33

 Ville de Bordeaux    @villedebordeaux    Ville de Bordeaux    Mairie de Bordeaux   

Les Lionnes célèbrent avec bonheur leur 3e titre de championnes de France de rugby devant l'objectif de @alexxa_ndra33. 
Partagez vos photos de Bordeaux sur Instagram avec les #villedebordeaux et #bordeauxgrandeurnature. Elles seront peut-être publiées 
à cet emplacement. 

Retrouvez-nous sur les réseaux sociaux



 édito 
Chères Bordelaises, chers Bordelais, 

Dans notre monde incertain et bouleversé, balloté par des 
conflits menaçants et d’inquiétants renoncements, la ville 
où l’on vit doit être un havre de stabilité et de confiance. 
Nous avons voulu faire de Bordeaux ce socle, sur lequel 
chacun peut construire sa vie et se projeter dans l’avenir.

Les Bordelaises et les Bordelais nous ont confié en 2020 
la responsabilité de la ville et nous l’assumons, depuis lors, 
avec sérieux et engagement.

A nos yeux, la transparence n’est pas une option. Au 
contraire, elle est une exigence démocratique. Nous 
vous devons un bilan par la preuve, reflet de notre 
engagement constant qui a permis à Bordeaux de 
changer de trajectoire.

Aussi, dans ce numéro, vous trouverez des chiffres et 
des actes. Pour vous, le Mag prend le temps de revenir 
sur les politiques publiques que nous avons portées ces 
cinq dernières années et les réalisations concrètes qui en 
découlent.

Vous y découvrirez comment Bordeaux s’est transformée. 
De l’air que l’on respire à la façon dont on se déplace, en 
passant par ce qu’il y a dans l’assiette de nos enfants ou 
le soin apporté aux plus vulnérables d’entre nous, vous y 
comprendrez comment la ville s’est réinventée, comment 
elle a ancré sa transition écologique et sociale avec 
pragmatisme et détermination.

Depuis 2020, chaque décision – végétaliser, apaiser, 
réparer, relier, prendre soin… – a une raison d’être, qui 
figure à la une de ce magazine : avec vous, la ville 
change !

Pierre Hurmic
Maire de Bordeaux
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57 288 
arbres 
plantés 
depuis 2020 pour végétaliser et 
rafraîchir la ville (soit l'équivalent 
de 17 Parc bordelais).

 santé 

Moins 35 % de pollution liée 
au trafic routier
→ Un air plus sain

Entre fin 2019 et fin 2024, la station 
Atmo (observatoire régional de l'air) 
du boulevard Antoine Gauthier a 
mesuré une baisse de 35 % de la 
pollution strictement liée au trafic 
routier à Bordeaux. 

Cette diminution de l’exposition 
aux particules fines a un impact 
bénéfique direct sur le plan 
sanitaire, faisant chuter notamment 
les symptômes respiratoires, les 
naissances prématurées, les maladies 
cardiovasculaires et la mortalité.

 piscines 

Un grand bain 
de modernité 
→ 50 millions d'euros investis 

Depuis 2020, la Ville a investi 
50 millions d’euros dans un 
programme de rénovation de ses 
5 piscines municipales. Après Galin, 
Grand Parc et Tissot, les travaux sont 
en cours à la piscine Judaïque Jean-
Boiteux et à Jean-Zay (ex-Stéhelin) 
qui sera ouverte toute l'année 
en bassin nordique. L’objectif ? 
Moderniser, garantir l’accessibilité 
et réduire l’impact énergétique. 
Toutes ces installations seront 
opérationnelles d’ici 2026, proposant 
bassins sportifs, ludiques et espaces 
de détente, pour le plus grand plaisir 
des 600 000 usagers annuels. 

2 000
Bordelaises et Bordelais ont 
pris part au Grand Dialogue 
citoyen, une démarche 
participative et
démocratique initiée et 
accompagnée par la Ville 
de 2021 à 2023 autour de
l’urgence climatique.

Retrouvez les différentes 
étapes de cette démarche 
et les avis rendus par la 

Convention citoyenne
sur participation.bordeaux.fr

↑ Des nageuses heureuses dans le bassin de la piscine Grand Parc, 
entièrement rénovée.
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 transports en commun

Un bus en mode express
→ 10 % de fréquentation en plus sur le réseau TBM

Mise en service le 1er juin 2024, la ligne G du bus express 
offre une solution de transport rapide et écologique. 
Assurée prochainement par un bus électrique, elle s’étend 
sur 21 km de long, entre Saint- Aubin de Médoc et la 
gare Saint-Jean à Bordeaux, en passant notamment par 
Caudéran (lire en pp.44-45). Avec ses 30 000 usagers par 
jour, cette nouvelle ligne contribue en partie à une nette 
augmentation de la fréquentation sur l’ensemble du 
réseau TBM (bus, tramway, BATO…).  

 motos 

Faciliter le 
stationnement
→ 560 places créées pour 
les deux-roues motorisés

Afin de faciliter le stationnement 
des motos et scooters, le nombre de 
places de stationnement gratuites 
est passé de 140 à 700 entre 2019 
et aujourd'hui. Des places créées 
notamment aux abords des secteurs 
piétons pour éviter le passage et 
le stationnement des deux-roues 
motorisés dans ces zones réservées.

 mobilités 

Le plus grand 
secteur piéton 
de France !
→ 46 km de rues en 2025

Vous l'avez sans doute remarqué, 
le secteur piéton s'est largement 
étendu. Il est passé de 172 à 259 
hectares en 6 ans, soit 46 km de rues. 
Bordeaux dispose ainsi du plus grand 
secteur piéton de France.

 solidarités 

Loger les plus 
démunis
→ 205 personnes hébergées

La Ville a permis à 205 personnes de 
trouver un hébergement temporaire, 
pour elles, pour leur famille. En 
mobilisant son patrimoine (logements, 
ancien presbytère,...) en développant 
des partenariats avec des bailleurs, 
Bordeaux affirme une politique 
volontariste pour un accueil digne, 
pour toutes et tous.

+ 43 %
C’est en pourcentage, 
l’évolution de la pratique 
cycliste à Bordeaux (à 
l’intérieur des boulevards). 
Une conséquence de 
la politique municipale 
d'apaisement et 
d'aménagements pour les 
mobilités douces (+ 37 km 
de pistes cyclables créées 
depuis 2020).

Source : compteurs permanents 
Bordeaux Métropole 

 sobriété 

Moins d'eau 
consommée
→ Une réduction de 25 % entre 
2019 et 2024

Environ 100 000 m3, c’est la quantité 
d’eau économisée sur le patrimoine 
de la ville entre 2019 et 2024. Une 
performance liée principalement 
à une action renforcée dans la 
recherche de fuites et les réparations, 
l’optimisation des consommations 
d’eau et la mise en place d’eaux de 
substitution pour les usages non-
potables de l’eau.
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 tourisme 

La 1re destination 
durable en 
France
→ 500 000 nuitées taxées en plus

Signe de l’attractivité du territoire, 
la métropole de Bordeaux a 
enregistré une forte hausse des 
nuitées touristiques. 500 000 nuitées 
taxées supplémentaires ont été 
enregistrées entre 2019 et 2024, 
auxquelles s’ajoute le même nombre 
environ de nuitées chez les amis ou 
dans la famille. Par ailleurs, selon le 
baromètre international d’analyse 
des performances responsables 
des destinations (GDS-Index) publié 
en octobre 2024, Bordeaux est 
la 1re destination française du 
classement, et se hisse même 
au 6e rang mondial. 

66 Rues aux enfants
ont été aménagées devant des 
écoles élémentaires ou maternelles. 
Elles concernent près de 15 000 
enfants, soit les deux tiers des élèves 
bordelais.

Ce dispositif consiste à réserver 
l'accès aux établissements scolaires 
uniquement aux piétons et vélos aux 
heures d'entrée et de sortie, ou de 
façon permanente.

bordeaux.fr (Vivre à Bordeaux 
> Grandir à Bordeaux)

41 %
C’est le pourcentage 
d’autonomie énergétique* 
visé sur les bâtiments 
publics d’ici fin 2026 
(déjà passé de 2,9 % en 
2020 à 30 % en 2024). 

*Capacité de la Ville à produire 
l'énergie dont elle a besoin.

 alimentation 

Le bio s'impose 
à la cantine
→ 80 % dans les crèches, 
66 % dans les écoles

La part du bio dans l’alimentation 
des cantines scolaires était de 
34 % en 2020. Elle est en constante 
augmentation depuis. Elle se 
compose par ailleurs de 74 % 
de produits régionaux. 
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 associations 

Bordeaux 
championne de 
l'engagement !
→ 548 associations créées 
en 2023

Bordeaux s’est distinguée lors du 
palmarès « Cités Vives » publié par 
HelloAsso fin 2024 pour mesurer 
l’engagement associatif en France. 
En effet, la ville est arrivée en 
tête des grandes villes de plus de 
200 000 habitants, notamment pour 
le nombre d’associations créées en 
2023 (548) et la force de son tissu 
d’adhérents (43 320 en 2023). 

 climat – énergie 

Un meilleur 
bilan carbone
→ Moins 25 % de CO2 
depuis 2020

La transition de la Ville en matière 
d’énergie amorcée depuis 2020 
porte ses fruits. La réduction d’un 
quart de ses émissions de CO2 en 
5 ans est le résultat de choix forts 
en matière de consommation 
et production : consommation 
d’énergie en baisse (-12 % au global, 
et -36,5 % pour le gaz), recours 
à une électricité verte et locale, 
accélération du raccordement des 
équipements publics aux réseaux 
de chaleur (plus de 5 fois plus, 
avec 41 bâtiments supplémentaires 
raccordés).

écoles/crèches 

Des cours plus fraîches et inclusives
→ 47 cours buissonnières aménagées depuis 2020

Créer des espaces végétalisés et 
rafraîchis, plus agréables à vivre,  
mieux partagés par les enfants et 
accessibles à tous. Tel est l'objectif 
de la cour buissonnière, un 
aménagement qui aura été réalisé 
dans 47 cours d'écoles ou de crèches 

d'ici septembre 2025 (sur 140 cours au 
total). De nouveaux aménagements 
sont prévus d’ici la rentrée 2026.

bordeaux.fr (Grands projets > 
Bordeaux grandeur Nature)

60
C'est le nombre de 
centrales solaires sur 
des équipements 
municipaux (écoles, 
gymnases, terrains 
de sport, base sous-
marine...). Entre 2020 
et fin 2026, la Ville 
aura multiplié par trois 
le nombre de sites 
municipaux solarisés.

20,5 %
de logements 
sociaux
(28 537 logements) dans 
le parc résidentiel de 
la ville. Ce taux était de 
18,5 % en 2020. 

 patrimoine 

La porte bientôt 
de retour
→ Une restauration à l’identique

Après les rénovations en cours de 
la flèche Saint-Michel ou du Musée 
des Arts décoratifs et du Design, 
la Ville continue de prendre soin 
de son patrimoine. Endommagée 
lors d’un incendie en mars 2023, 
la porte du Palais Rohan sera 
reconstruite à l’identique (comme 
souhaité par 75,5 % des Bordelais 
lors d’une consultation). Les travaux 
dureront jusqu’à l’automne, avant une 
réinstallation prévue fin novembre 2025.

bordeaux.fr (Grands projets > 
Équipements > Culture et 
patrimoine)
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 déchets 

Objectif 
zéro gaspi
→ 411 bornes pour déchets 
alimentaires installées

À Bordeaux, déjà 411 bornes ont 
été installées pour collecter les 
déchets alimentaires, sur un total 
de 900 prévues d’ici fin 2026. Ces 
bornes aident à mieux trier et 
recycler ces déchets. Elles sont déjà 
très utilisées par les Bordelais.

 cadre de vie 

Mobilisés par 
la propreté
→ Plus de 200 agents sur le terrain

Pour garantir la propreté des rues 
et de l'espace public, plus de 
200 agents de Bordeaux Métropole 
agissent quotidiennement dans 
toute la ville. Leur mission : assurer le 
balayage et le lavage des voies, en 
concentrant la plus grande partie 

 événement 

72 347 visiteurs 
pour Rosa 
Bonheur
→ L'exposition de tous 
les records

Avec l'exposition consacrée à Rosa 
Bonheur, la célèbre peintre née 
à Bordeaux, la galerie des Beaux-
Arts a battu tous ses records de 
fréquentation entre le 17 mai et 
le 18 septembre 2022. Un succès ! 
Pour rappel, Rosa Bonheur a 
été une peintre majeure du XIXe 
siècle, mais aussi une icône de 
l’émancipation des femmes.

 culture 

Des subventions 
en forte hausse 
→ Plus 1,74 M€ depuis 2019

La Ville a nettement renforcé 
son soutien aux associations 
culturelles entre 2019 et 2024. 
Le montant alloué est ainsi passé 
de 4,4 M€ à 6,1 M€, permettant 
d'accompagner un plus grand 
nombre d'associations.

Social :
un budget 
multiplié 
par deux !
La subvention attribuée 
par la Ville au Centre 
Communal d'Action 
Sociale (CCAS) 
a augmenté 
de 104 % 
entre 2020 et 2024, 
faisant passer
le montant de 8 M€ 
à 16,3 M€.

90 nuitées
Ce sera le nombre 
maximum autorisé par an 
pour louer un logement 
entier en meublé de 
tourisme à Bordeaux à 
partir du 1er janvier 2026. 
Ce chiffre était de 120 
auparavant. L’objectif 
est de faire revenir des 
logements entiers sur le 
marché locatif classique 
pour loger les Bordelais 
dans un contexte de 
tension immobilière.

de leurs efforts sur les artères très 
fréquentées, tels les quais. Chaque 
semaine, 10 tonnes de déchets sont 
collectés dans les corbeilles des 
quais et 8 déposés hors des bacs.
La Ville a complété cette action 
avec la création d'une Brigade 
anti-incivilités au sein de la Police 
municipale, début 2025. Parmi ses 
missions, la lutte contre les dépôts 
sauvages ou encore les nuisances 
sonores. La propreté, une priorité 
municipale, et un enjeu collectif 
pour améliorer la qualité de vie.



  9

 en bref      

 associations 

Jeunes assos, 
grands projets  
→ 56 associations soutenues 
depuis 2021

En 2025, 13 jeunes associations 
bordelaises de moins de 3 ans 
reçoivent le Prix des jeunes 
associations. Doté de 20 000 € 
chaque année (2 500 € maximum 
par projet), ce dispositif leur offre 
accompagnement et outils pour 
mener leurs projets. Depuis 2021, 
56 associations ont bénéficié de ce 
soutien dans des domaines variés 
comme la solidarité, la culture, la 
jeunesse et l’environnement. 

 urbanisme 

Bâtiment frugal : 
un label qui fait 
ses preuves
→ 30 projets immobiliers 
en cours de labellisation

En 2025, ce sont pas moins 
de 15 projets immobiliers qui 
respecteront les critères du Label 
bâtiment frugal bordelais dans 
plusieurs quartiers de la ville. Ce 
label a été élaboré pour promouvoir 
un urbanisme respectueux des 
enjeux environnementaux et 
du bien-être des habitants.

158 

62 %

C'est le nombre 
d'équipements 
municipaux désormais 
accessibles aux 
personnes à mobilité 
réduite (contre 20 en 
2020).

C'est le pourcentage 
d'élèves qui ont bénéficié 
du dispositif de marrainage/
parrainage* dans le 
cadre du label 100 % EAC 
(Education Artistique et 
Culturelle) en 2024-2025. 

*Collaboration entre un 
professionnel de la culturel et des 
sciences, un lieu culturel avec une 
équipe enseignante d’une école 
ou une structure sociale. 
Durée : 2 ans. 

 emploi 

Réinsérer 
durablement
→ 36 CDI signés au Grand Parc

Mis en place à l’été 2024 au Grand 
Parc, le « Territoire Zéro Chômeur 
de Longue Durée » poursuit son 
développement. Les deux premières 
Entreprises à But d’Emploi (EBE) 

ont été créées : La Fourmilière 
(conciergerie, économie circulaire 
et numérique, ferme urbaine) et le 
Groupement d’Employeurs Grand-
Parc solidaire (mises à disposition de 
personnel auprès de structures à but 
non lucratif). Début juin, 72 personnes 
avaient été accompagnées par le 
dispositif dont 36 ont signé un contrat 
à durée indéterminée (CDI) au sein 
des EBE. Un démarrage réussi.

bordeaux.fr (Vivre à Bordeaux 
> Travailler et entreprendre)

↑ La Maison des livreurs à Bordeaux Sud, est lauréate du prix des jeunes associations en 2025.
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 Opéra hors les murs, septembre 2024

Tour de France, 7 juillet 2023

Marche des Fiertés, 31 mai 2025

 Bordeaux fête le vin, du 19 au 22 juin 2022

Visite royale, 22 septembre 2023



2020-2025 :
les temps forts

1  Près de 20 000 personnes ont assisté 
à des retransmissions sur grand écran et 
en direct de concerts de l’Opéra National 
de Bordeaux à travers la ville. Initié en 
septembre 2023, cet événement a été 
reconduit avec succès en 2024 et le sera 
de nouveau en 2025. 

2  Après treize ans d’absence, le 
Tour de France cycliste a fait son 
retour à Bordeaux le vendredi 7 juillet 
2023, symbolisant s’il en était besoin 
l’attachement de la Ville à la grande 
boucle et, au-delà, à la pratique cycliste. 

3 Bordeaux a accueilli Leurs Majestés 
le roi Charles III et la reine Camilla du 
Royaume-Uni de Grande Bretagne et de 
l'Irlande du Nord dans le cadre de leur 
visite d'État en France, le 22 septembre 
2023. Un symbole de l'amitié historique 
entre Bordeaux et les Britanniques mais 
aussi de l'engagement commun du roi et 
de la Ville de Bordeaux pour lutter contre 
le réchauffement climatique.

4  Organisée sur les quais à la fin juin, 
Bordeaux Fête le Vin connait un succès 
grandissant auprès d'un nouveau public. 
Un événement toujours plus inclusif
et respectueux de l’environnement. 

5  Samedi 31 mai 2025, des milliers de 
personnes ont une nouvelle fois défilé à 
l’appel du Girofard, pour la défense des 
droits des personnes LGBTQIA+ (personnes 
lesbiennes, gays, bisexuelles, trans, queer, 
intersexes, asexuelles et +). Un moment 
fort qui prend place, chaque année, 
durant le Mois de fiertés, évènement créé 
en 2021 pour rendre visibles les minorités 
sexuelles et de genre.   

6  Apothéose de la célébration des 
100 ans du stade Lescure, le match des 
légendes a réuni 28 500 spectateurs le 
mardi 14 mai 2024, avec un plateau 
d’exception : Giresse, Zidane, Lizarazu, 
Pauleta… Une soirée historique qui a 
ravivé les souvenirs des supporters et des 
joueurs. 

Le passage du Tour de France, la retransmission d'opéras hors les murs… 
Retour en images sur six des événements qui ont marqué les cinq 

dernières années à Bordeaux. 

6

  11Marche des Fiertés, 31 mai 2025
100 ans du parc L

escure, 14 mai 2024

Visite royale, 22 septembre 2023
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 avant-après 
L’espace public n’est pas seulement fait pour être traversé, il mérite 

aussi d’être vécu. Désormais, l'aménagement de Bordeaux est pensé 
de manière globale pour répondre au défi climatique et favoriser le lien 

social. Exemple rue Léo Saignat. 

Faire la ville autrement 

Fin de journée printanière à 
deux pas du Parc Lescure. À 
l’entrée du jardin de la Béchade, 

Margot s’est installée sur un banc du 
nouveau parvis arboré aménagé 
place Campeyraut. « C’est sympa 
ici, c’est comme un petit parc, 
commente-t-elle en levant le nez 
de son smartphone. Quand les 
arbres auront grandi ça fera plus 
intime, ce sera un bon endroit 
pour venir se poser à l’ombre. »  
Plantée d’une cinquantaine 
d’arbres, de plus de 400 arbustes 
et de milliers de plantes vivaces, 
la nouvelle allée située entre 
la place Campeyraut (qui se 
résumait auparavant à un gros 
rond-point bitumé) et le carrefour 
en Y (entre la rue Léo Saignat et 
la rue Cheminade) a changé de 

→ La rue Léo Saignat s’est transformée, 
avec désormais 1 300 m2 végétalisés, des 

cheminements piétons et cyclistes sécurisés.

«Ce sera un bon 
endroit pour 

venir se poser 
à l’ombre. »

Margot, habitante du quartier.

+ 20 ha de 
nature en ville
C'est la surface d'espaces 
naturels supplémentaires 
gagnés en 5 ans dans 
toute la ville (soit deux 
fois le Jardin public). Un 
chiffre qui inclut les sols 
désartificialisés et pas 
moins de 13 ha d’espaces 
verts, notamment grâce 
aux 57 000 arbres 
plantés et aux 47 cours 
végétalisées dans les 
écoles et les crèches.

Végétaliser 
partout 
Depuis 2021, la Ville a créé 
le « permis de végétaliser », 
afin de renforcer 
encore la dynamique 
de végétalisation et le 
verdissement des trottoirs. 
Ce dispositif donne en effet 
la possibilité aux habitants, 
aux collectifs d’habitants 
et aux commerçants 
d’installer des bacs à 
fleurs et/ou plantes sur 
l’espace public. Et donc 
de participer activement à 
l’embellissement de la ville. 
Dans le même esprit, ce 
sont désormais les façades 
des bâtiments publics qui 
sont végétalisées avec des 
plantes grimpantes. En 
2024, 28 bâtiments publics 
ont ainsi été végétalisés, 
dont 25 bâtiments 
communaux, 1 collège, 
1 lycée et 1 maison de la 
solidarité et l’insertion. 

Plus d’informations
sur bordeaux.fr 

physionomie : elle est devenue 
un espace de nature comptant 
près de 1300 m² végétalisés.  

Reconquête végétale 

« Les aménagements sont plus 
confortables pour promener 
votre chien ? », demande-t-
on à Luc qui tient son bichon 
en laisse sur la nouvelle voie 
tout en fleurs et en couleurs.   
« C’est sûr, ça respire plus et c'est 
plus agréable pour se balader. » 
L’espace a donc été réorganisé et 
les cheminements repensés pour 
permettre aux cyclistes et aux 
piétons de circuler de manière fluide 
et en favorisant les rencontres.  
À l’image de tous les aménagements 
effectués ces cinq dernières 
années dans le cadre du 
programme Bordeaux grandeur 
Nature, la transformation de ce 
secteur autrefois livré au bitume 
fait partie de la stratégie de 
reconquête végétale de la ville. 
Objectif : créer des coins de nature 
partout où cela est possible, pour 
que Bordeaux soit plus fraîche, moins 
polluée et plus douce à vivre.  

Pour que les habitants puissent 
se rencontrer et s'approprier 
l'espace public, aussi.  
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 Rue Léo Saignat 
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 illustration 
La forteresse de béton s’est transformée en nouvel espace des possibles, 

conjuguant mémoire, culture, transition écologique et vie de quartier. 
100 % d’innovation et 0 % d’artificialisation des sols !

La base sous-marine, laboratoire d'avenir

2 Parc et aire de jeux
Initialement prévu sur 2 hectares, le nouveau parc de 
la base sous-marine s’étend sur quasiment 4 hectares, 
offrant un véritable poumon vert aux Bassins à flot. En 
cours de finalisation, cet espace de promenade et de 
loisirs relie les différents équipements du quartier, dont la 
nouvelle aire de jeux Capitaine Nemo, un espace ludique 
de 400 m2 conçu principalement en bois et imaginé avec 
les habitants en référence à l'histoire du lieu. Le parc 
sera équipé d’une scène, de terrains de pétanque, de 
fontaines à eau potable et de projecteurs permettant des 
jeux de lumière sur le mur de la base.

1 Centrale solaire 
urbaine 

Une surface solarisée de 22 000 m² par des panneaux 
photovoltaïques installés sur le toit de la base sous-marine 
représente un défi technique relevé en harmonie avec 
la préservation patrimoniale. Ce projet, dont les travaux 
seront lancés le 1er juillet, à l’occasion du 1er anniversaire 
de l’Alliance solaire bordelaise, s'achèvera fin 2025. Cette 
installation hors normes deviendra le plus grand site de 
production solaire en toiture de Bordeaux.

3  Ressourcerie culturelle 

6,5 ha
C’est la surface totale 
végétalisée dans le secteur 
des Bassins à flot en 2025, 
contre 3,1 m² prévus 
initialement en 2020.

1

3

Depuis 2024, la ressourcerie culturelle 
municipale donne une seconde vie 
au matériel dont les établissements 
culturels n’ont plus l’utilité. L’initiative 
a déjà permis, pendant sa première 
année d’ouverture, de récupérer 
10,5 tonnes de matériel qui ont 

alimenté gratuitement 13 projets 
culturels municipaux. 11 tonnes de 
CO2 ont ainsi été évitées. D’ici la fin 
2025, le site va s’ouvrir aux acteurs 
culturels bordelais, dont le secteur 
associatif. 
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La base sous-marine, laboratoire d'avenir

4  Bassins des Lumières 
Plus grand centre d'art numérique au monde, les Bassins 
des Lumières présentent des expositions immersives 
monumentales. Au programme cet été, une plongée dans 
l’Égypte des pharaons, l’œuvre des peintres orientalistes, 
« Le Petit Prince », et deux créations contemporaines. 

5 Lieu culturel 
de proximité

Pour faciliter l'accès à la culture, la Ville crée des lieux 
culturels de proximité dans différents quartiers : la 
Maison Marandon à Nansouty et l’Annexe de la base 
sous-marine sont les premiers de ces espaces hybrides, 
d’échanges et d’expressions artistiques, sociales et 
citoyennes. L’Annexe est un lieu de travail partagé entre 
les agents de la Ville et Boîte Noire, structure gérée par 
les associations Dézip et Grand Incendie selon un modèle 
de gouvernance partagée. Fondé sur la concertation 
et l'échange, ce mode de fonctionnement favorise les 
synergies et l'émergence de projets innovants. Le projet 
Boîte Noire invite ainsi les habitants et les acteurs locaux 
à faire vivre le lieu à travers une programmation riche 
mêlant création, diffusion et expérimentation, tout en 
développant des partenariats ancrés dans le territoire. 

Un lieu chargé d’histoire
La base sous-marine est l'une des cinq bases 
construites à l'initiative de la Kriegsmarine 
(marine de guerre allemande) sur le littoral 
atlantique français durant la Seconde Guerre 
mondiale. Près de 6 500 ouvriers français 
et étrangers, dont de nombreux prisonniers 
républicains espagnols, ont travaillé à la 
construction de ce bâtiment composé de onze 
alvéoles, capables d'accueillir quinze grands 
sous-marins, et d'une tour bunker. L'ensemble 
du bâtiment est couvert d'un toit en béton 
armé de plus de cinq mètres d'épaisseur, 
renforcé en 1943 par un dispositif de pare-
bombes. Achevé, le U-Bunker de Bordeaux 
s’étend sur 235 mètres de longueur, 160 mètres 
de large et 19 mètres de hauteur, pour une 
superficie globale de plus de 41 000 m².

2

4

5

22 000 m2

C'est la surface du toit de la 
base sous-marine qui sera 
solarisée d'ici la fin 2025.
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 témoignages 
La solidarité est une priorité pour une ville plus juste et inclusive. Le point 
avec les habitants, sur des actions déployées pour réduire les inégalités.

Du concret pour
la justice sociale

Cantines : une tarification  
plus équitable 

Depuis 2023, suite à une concertation menée avec les 
parents d’élèves, les tarifs de la pause du midi (repas et 
activités) sont directement proportionnels aux revenus des 
ménages. Ils s'échelonnent ainsi de 0,48 € à 6,09 €. Le coût 
de revient d’un repas et de l'accueil du midi se montant à 
13,17 €, le solde est pris en charge par la collectivité. 

« Pour ma part, j’ai une retraite convenable, je n’ai pas à 
me plaindre. Je suis satisfaite de la restauration, je trouve 

qu’on mange très bien. Dès que je peux, je participe à 
des animations, surtout les jeux et les quizz. La personne 
qui s’en occupe fait un beau travail. Quant à mon loyer, 

il a très peu bougé ces dernières années. »

Seniors : des tarifs au plus  
près des ressources

Depuis septembre 2023, les tarifs sont calculés au plus près 
des ressources de chacun pour la restauration et l’offre 
d’animations dans les structures seniors. Les habitants à 
bas revenus ont ainsi bénéficié d’une diminution de leurs 
factures. Malgré l’inflation, la hausse des loyers dans les 
résidences autonomie a été limitée à 2 %.

Danielle Druelle, 
locataire à la résidence Alsace-Lorraine 

 Solenn Determe, présidente 
de l'Asso Poincaré*  

« Je n’ai jamais goûté les repas, mais je sais qu’ils plaisent 
beaucoup à mon fils aîné ! Pour ma part, je pense que 

l’égalité des chances passe aussi par l’alimentation : il est 
important que tous les enfants aient accès à des produits 
locaux et bios, au moins pour le repas qu’ils prennent à 
la cantine. Et concernant les tarifs, j’estime normal qu’ils 
soient établis en fonction du niveau de vie de chacun.

Des tarifs solidaires pour les transports 

L’accès au réseau TBM lui aussi fait l’objet d’une tarification 
solidaire depuis 2021. Le principe ? Le prix de l’abonnement 
s’adapte aux revenus du foyer. En fonction du quotient 
familial, cette tarification solidaire permet d’obtenir des 
réductions de 30 à 100 % sur les abonnements mensuels 
TBM. Pour les personnes en situation de handicap avec un 
taux d'incapacité supérieur ou égal à 50 %, l’abonnement 
est gratuit.

*Association de parents d'élèves du groupe scolaire 
Raymond-Poincaré (Caudéran)
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Étudiants : faciliter l’accès  
à un logement 

La Ville a confié la gestion d'une ancienne résidence 
seniors à l’Association de Coopération pour le Logement 
des Etudiants de France (L’ACLEF). Objectif : répondre 
au besoin de logements abordables en proposant aux 
étudiants pas moins de 42 appartements de type T1 
bis meublés, favoriser le lien entre les résidents et leur 
permettre d’avoir une ouverture sur la ville.

« Depuis septembre 2022, je suis propriétaire d’un 
appartement de 64 m². N’étant pas en contrat à 

durée indéterminée, j’avais des difficultés pour trouver 
une location. Quant à l’achat, sans le BRS, je n’aurais 
pu acquérir qu’un petit studio. Comme le terrain ne 
m’appartient pas, je paie une redevance mensuelle 

de 74 € pour ce dernier. »  

« Je suis étudiante en BTS management place Ravezies. 
Avant d’emménager ici, je louais un studio de 14 m2 à 
Canéjan pour 500 € par mois. C’était à une heure de 

mon école et mal desservi par les transports en commun. 
La Lumineuse me coûte 100 € de moins, j’ai davantage 

de surface et suis à deux pas du tram. De plus, un 
jardin partagé vient d’être créé. Il m’a permis de faire 

connaissance avec d’autres étudiants, ce qui nous incite 
à nous entraider. »

Devenir propriétaire  
à moindre coût

Le Bail Réel Solidaire (BRS) permet d’acheter son logement 
sans le terrain, qui reste propriété d’un organisme 
foncier solidaire. Le prix d’achat s’en trouve réduit, 
facilitant l’accès à la propriété dans des zones où les 
prix sont élevés. Ce dispositif, soumis à conditions de 
revenu, favorise la mixité sociale et limite la spéculation 
immobilière car le prix de revente est encadré. 

650 € pour un studio de 18 m2 à Bordeaux, c’est normal ?

Non ! Et c’est pourquoi la Ville 
prend des mesures volontaristes 
pour réguler le marché privé 
du logement. C’est le cas de 
l’encadrement des loyers, 
expérimenté à Bordeaux depuis 
2022. L’objectif de cette mesure est 
de contenir la hausse des loyers, 
mais aussi, à terme, de les faire 
baisser en particulier pour les petites 
surfaces. Avec 650 € / mois, votre 
loyer dépasse le plafond pour un 
studio de 18 m2. Signalez-le à votre 

propriétaire pour qu’il diminue votre 
loyer. S’il refuse, vous pouvez saisir 
la Commission départementale 
de conciliation de la Gironde ou 
engager directement une action 
devant le tribunal judiciaire de 
Bordeaux. 
Un simulateur est disponible pour 
vérifier votre loyer : simulateur-loyer.
bordeaux-metropole.fr 
Toutes les infos sur l'encadrement 
des loyers sur bordeaux.fr

Le sujet qui fâche

Aissatou Anne-Marie Sy, 
résidente à La Lumineuse (Bacalan)

Julio Alvarez, propriétaire 
à Carle Vernet
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Un accueil harmonisé entre 
les services sociaux

Le Centre Communal d’Action 
Sociale (CCAS) de la Ville et le 
Département œuvrent désormais 
ensemble pour faire connaître leurs 
droits aux habitants, leur expliquer 
comment en bénéficier et leur 
apporter un accompagnement 
social. Des travailleurs sociaux 
du Département assurent des 
permanences à la Cité municipale 
tandis que des travailleurs sociaux 
du CCAS en effectuent dans les 
Maisons du Département des 
solidarités (MDS). L’objectif : faciliter 
et harmoniser l’accueil des publics 
entre les différents organismes.

 social 
Informations, accompagnement aux démarches : la Ville simplifie 

l’accès aux droits. Le point sur les dispositifs créés en lien avec les autres 
acteurs du territoire, dans le cadre de Bordeaux Terre de Solidarités.

Ne plus passer à côté 
de ses droits

Accompagner 
les jeunes
Formation, logement, santé, 
accès aux droits… La Mission 
Locale de Bordeaux, partenaire 
de la Ville, propose un 
accompagnement aux jeunes 
bordelais de 16 à 25 ans, non 
scolarisés, au plus près de leurs 
besoins. Répartie sur 5 sites, elle 
a accompagné près de 15 000 
jeunes depuis 2020.

Proximité et 
accompagnement social

La Ville s'engage pour ramener les 
services publics au plus près des 
habitants : deux Maisons France 
Services ont été créées aux Aubiers 
et à La Benauge. Gratuites, elles 
accompagnent les habitants dans 
leurs démarches du quotidien : 
emploi, santé, retraite, justice, 
logement… 
Les 16 centres sociaux et 8 espaces 
de vie sociale de Bordeaux 
assurent également cette mission 
d’information et d’accompagnement 
de tous les publics pour qu’ils puissent 
activer leurs droits. Maillon essentiel 
du lien social dans les quartiers, ils 
ont vu leur financement par la Ville 
augmenter de 19,04 % depuis 2020.

Aider les aidants 

Parce que ceux qui aident un proche 
vieillissant, handicapé ou malade 

aussi ont besoin d’aide, la Ville a créé 
le « Comptoir des aidants » en janvier 
2025. Un accueil pour s’informer sur 
les solutions adaptées à chaque 
situation, celle de l’aidant et celle de 
la personne aidée, mais aussi pour 
trouver du répit et du soutien.

Réduire la fracture 
numérique

Le CCAS de la Ville a créé en 2020 
deux postes de médiateurs sociaux 
et numériques pour accompagner 
les publics les plus éloignés de 
leurs droits dans leurs démarches 
dématérialisées. Un service qui 
combine accompagnement social et 
numérique.
Par ailleurs, un service d'aide aux 
démarches administratives en 
ligne sans rendez-vous est aussi 
expérimenté depuis mars 2025 à 
la Cité municipale. Il s’adresse à 
tous les habitants qui en ressentent 
le besoin. L’objectif : leur simplifier 
les démarches et leur permettre 
de gagner en autonomie sur l’outil 
informatique.  

Cité municipale
4 rue Claude Bonnier
Tél : 05 56 10 20 30
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Lorsqu’on pousse les portes 
de l'Échoppe seniors Bastide-
Queyries, on y découvre un 

univers coloré et une atmosphère 
chaleureuse. Les murs sont recouverts 
de photos de tous ceux qui font 
vivre ce lieu. Ginette, Violette, Joël, 
Christian et les autres sont attablés 
et sirotent leur café. L’ambiance est 
agréable et les discussions fusent : 
« Certains viennent pratiquement 
tous les jours, confie Violette, c’est 
comme une deuxième famille ». 
Joël, lui, c’est la programmation qui 
l'intéresse. 

Canicule : 
soyons vigilants ! 
Cet été, pendant les fortes 
chaleurs, les Échoppes seniors 
disposeront d’espaces rafraîchis. 
Si vous êtes isolé et/ou souhaitez 
bénéficier d’une veille de la part 
des services de la Ville et une 
intervention rapide lors d’une 
période de canicule, inscrivez-
vous sur le registre nominatif sur 
bordeaux.fr ou contactez 
la Plateforme Seniors et 
Aidants au 0 800 625 885 
(appel gratuit).

Violette, habituée 
de l’Échoppe seniors.

Comme une 
deuxième 
famille » rester seule chez soi », ajoute Judith. 

Voilà ce qu’ils viennent chercher ici : 
« Une seconde jeunesse ! », s’esclaffe 
Christian. L’Échoppe Bastide-Queyries 
a d’ailleurs la particularité d’être 
rattachée au Centre d’animation 
du quartier favorisant ainsi les liens 
entre générations. « C’est toujours un 
bonheur quand il y a des activités 
organisées avec les enfants, c’est 
rafraichissant », assure Violette. 

25 Échoppes seniors 

Aujourd’hui, 25 Echoppes seniors 
sont réparties dans toute la ville 
remplaçant ainsi les anciens clubs 
seniors. Chaque mois, un nouveau 
programme d’activités, de loisirs 
et d’ateliers est proposé. Certaines 
disposent d’un service restauration 
proposant des repas équilibrés du 
lundi au vendredi. Lieux de proximité, 
elles s’inscrivent véritablement dans 
la vie des quartiers et permettent de 
lutter activement contre l’isolement 
de nos aînés.    

↑ Jeu et bonne humeur à l’Échoppe seniors Bastide-Queyries.

 reportage 
Bordeaux s’engage pour le bien-être des plus de 60 ans avec les 

Échoppes seniors : des espaces conviviaux proposant loisirs, ateliers 
et pour certaines de la restauration. 

Bien vieillir à Bordeaux

« Je viens au moins deux fois par 
semaine surtout pour les activités 
culturelles. » Beaucoup sont d’ailleurs 
gratuites et, pour les autres, la 
tarification est établie selon les 
ressources. « Nous essayons de 
proposer des animations variées 
pour plaire au plus grand nombre, 
avec du sport, du théâtre, des jeux, 
des sorties, des conférences mais 
également des ateliers massage 
ou informatique », explique Flore, 
l’animatrice.  
« La semaine dernière, c’était sortie 
à Arcachon ainsi qu’au Jardin 
botanique ! Cet après-midi, c’est jeux 
de société. Il y en a vraiment pour 
tous les goûts », confie Ginette. « C’est 
quand même plus sympa que de 

Pour trouver l’Echoppe seniors 
la plus proche, rendez-vous 
sur bordeaux.fr 
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Une journée dans 
les crèches et les écoles

 reportage 
Pour répondre aux besoins des familles et permettre aux enfants de 

s’épanouir, la Ville soutient la parentalité en perfectionnant son accueil. 
Rencontre avec ces agents et usagers tout au long d’une journée.

8h15
Accueil à la crèche

Lisa fêtera ses 2 ans en septembre. 
À la crèche Armand-Faulat 
(Caudéran), son père, Guillaume, 
la dépose pour la confier au 
personnel municipal. Sa petite 
profite de la structure depuis un 
mois. « Ça se passe très bien. 
Ici, elle peut utiliser une salle de 
motricité, un espace extérieur très 
grand. C’est " l’éclate ", même si 

elle était bien fatiguée au début 
par toutes ces découvertes ! » Ce 
matin de juin ensoleillé, les enfants 
ne tardent pas à profiter d'un 
coin de nature que les services 
techniques municipaux sont en 
train d’équiper d’une cabane. « On 
voulait offrir à notre fille un premier 
aperçu de la vie dans un collectif. 
La transition s’est super bien faite », 
souligne le père de famille. ↑ Lisa et son père Guillaume.

↑ À l'école maternelle Paul-Bert, 
des potagers ont poussé 

dans la cour.
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de feuilles. Un projet de chorale a 
également abouti. La proximité et 
la surface de l’atelier permettent à 
Paul de donner vie à des idées. Au 
point d’éveiller des vocations. « On 
ne fait pas du dessin, on fait de 
l’art », claironne Sanae, tout juste 
6 ans.

10h45
Nouvelle école aux Aubiers

À 10 minutes de là, la cour de 
l’école Louise-Michel (Les Aubiers) 
retrouve un calme apparent 
après la sonnerie. Le tout nouvel 
établissement ouvert en avril 
2024 est fortement végétalisé. 
Ses parois vitrées baignent de 
lumière l’ensemble des locaux. 
« On attendait cette nouvelle école 
depuis longtemps. Elle a eu de 
nombreux effets positifs, résume 
l’équipe éducative. Elle est plus 
propice à un climat scolaire serein. 
Bien plus d’enfants viennent à 
vélo ou en trottinette, cela permet 
de lutter contre la sédentarité. 
Se mettre en jambes le matin, 
c’est essentiel ! ». En rassemblant 
maternelle et élémentaire, l’école 
a aussi levé une autre difficulté que 
posait l’ancien établissement Jean-
Monnet, à quelques dizaines de 
mètres de là, construit sur plusieurs 
étages sans ascenseur.

11h15
Ouverture sur le quartier

Dans les classes studieuses de 
Louise-Michel, l’apprentissage 
bat son plein. Des activités 
culturelles y foisonnent aussi grâce 
à de nouveaux partenariats. 
Une résidence des Bassins des 
Lumières s’y est tenue récemment, 
et le Conservatoire va aussi 

s’y installer. « La Ville a favorisé 
beaucoup d’activités sur les temps 
périscolaires : BMX, judo, échecs 
même ! », souligne l’équipe. 
Un dojo a d’ailleurs été inauguré 
mi-juin cours des Aubiers. À l’étage 
de l’école, un jardin pédagogique 
se développe pour apprendre 
la patience de faire pousser des 
plantes. « En résumé, les enfants 
sont fiers de leur école ! Cela fait 
plaisir », sourit la directrice.

12h
Pédagogie de l'alimentation

En plein centre-ville, l’école 
maternelle Paul-Bert est en 
ébullition. C’est jour de kermesse. 
À cette heure-ci, le restaurant 
scolaire est déjà bien fréquenté par 
les enfants pour qui la pédagogie 
s’y poursuit, celle du goût, mais pas 
seulement. L’équipe des agents 
municipaux les accueille avec 
un protocole bien rodé par la 
responsable du site, Fadila Hadji. 
Un filtrage permet d’abord de 
passer du temps de récréation 

à un temps intermédiaire, puis 
calme. Ils peuvent s’y rappeler sur 
des affiches détaillées, les différents 
fruits et légumes de saison dont ils 
pourront profiter.

12h15
Anti-gaspi et bien manger

Pour parfaire leur autonomie, 
l’équipe a développé un self. 
Un tout jeune chef de table 
est désigné chaque jour pour 
préparer couverts et pichets 
d’eau. Et afin de lutter contre le 
gaspillage, notamment de l’eau, 
une « miss gouttelette » y a été 
désignée en la personne de 
Léonine. Cette agente de la →  

8h45
Animations à la crèche

« Ici, c’est une vraie "Maison petite 
enfance". On y accueille aussi 
des assistantes maternelles au 
sein d’un relais petite enfance », 
explique Nadège Solda, directrice 
d’Armand-Faulat 1. Rénové et 
agrandi en 2022, le bâtiment a vu 
pousser une 2nde crèche municipale 
accolée, permettant de doubler la 
capacité sur le secteur. 
La qualité d’accueil se traduit par 
de multiples projets : rencontres 
intergénérationnelles, sorties 
culturelles... La passerelle vers 
l’école maternelle est anticipée 
à travers des échanges avec 
l’école Raymond-Poincaré située 
à proximité. Des cafés-parents ont 
lieu pour renforcer un peu plus le 
lien entre professionnels et parents.

9h45
Activités culturelles à l'école

Direction les Bassins à flot et l’école 
primaire Modeste-Testas. Au 2e 
étage de cette école inaugurée en 
2021 se trouve l’atelier de l’artiste 
Paul Peinture. Installé en résidence 
pour deux ans dans le cadre d’un 
projet labellisé Education Artistique 
et Culturelle (EAC), Paul y stimule la 
créativité des enfants. Désormais, 
chaque élève bordelais bénéficie 
d’un projet EAC au cours de sa 
scolarité. Devant lui s’installe une 
classe de CP. Avec ces enfants, il a 
revisité Le Petit Chaperon Rouge, 
d’abord par l’écriture avec leur 
enseignante, puis en retranscrivant 
en images leur version personnelle 
par des collages et des formes. Une 
autre classe a conçu ses propres 
pinceaux à partir de bâtons et 

↑ L'artiste Paul Peinture 
à l'école Modeste-Testas.

↑ Cour de l'école 
Louise-Michel 

aux Aubiers.

«Les enfants sont 
fiers de leur 

école. »

L'équipe pédagogique, 
école Louise-Michel
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Ville originaire de Côte d’Ivoire a 
fait des économies en eau une 
cause personnelle, marquée 
qu’elle fut par une enfance en 
Afrique où les difficultés d’accès 
à l’eau potable régissaient ses 
journées. Pas de perte à Paul-Bert ! 
Pour éviter les assiettes négligées, 
des questionnaires satisfaction 
sont remontés fréquemment aux 
équipes de la Cuisine municipale. 
Un travail conduit par un tandem 
de diététiciennes séquence 
l’année d’ateliers et événements 
pour promouvoir le bien-manger. 
En 2025, 66 % des produits cuisinés 
pour les écoles sont certifiés bios. 
Un chiffre en nette progression.

12h45
Cours buissonnières

Le groupe scolaire Carle-Vernet 
(Bordeaux Sud) a aussi bénéficié 
d’un projet marquant ces derniers 
mois. L’établissement a été doté 
de deux cours buissonnières, 
en maternelle et élémentaire, 
achevées l’été dernier. Imaginés 
en concertation avec l’équipe 
éducative, les agents de la Ville et 
même les enfants, les nouveaux 
aménagements ont chamboulé 
le quotidien selon Sabine, 
responsable de site : « Cela a 
atténué énormément les brutalités ! 
Les différents espaces freinent ce 
penchant et occupent de manière 
diverse les enfants. Ils arrosent la 
végétation, nettoient les copeaux 
de bois avec des raclettes et des 
brouettes. Nous avons même 
un coin plus calme, isolé. Ils se 
sont vraiment approprié le lieu. » 
47 cours buissonnières ont déjà 
été réaménagées à l’échelle de 
Bordeaux depuis 2020.

14h
Soutenir devant le handicap

Tout aussi végétalisée, la cour 
de l’école maternelle Argonne 
(Nansouty / Saint Genès) s’est 
vidée après la pause du midi. On y 
retrouve Anne-Marie, recrutée il y 
a quelques mois par la Ville en tant 
qu’Accompagnante d’enfants à 
besoins spécifiques (AEBS). Lors de 
chaque temps périscolaire du midi, 
elle s’occupe de trois enfants, dont 
certains reconnus par la Maison 
départementale des personnes 
en situation de handicap (MDPH) 
pour des troubles autistiques. « On 
s’occupe d’eux pour qu’il n’y ait 
pas de rupture avec le travail des 
AESH (Accompagnants des élèves 
en situation de handicap) qui les 
suivent tout au long de la journée. » 

15h 
Kit de fournitures

Depuis 2024, à la rentrée, la Ville 
fournit à l’ensemble des élèves de 
CP, un kit de fournitures scolaires 
distribué gratuitement. À l’école 
Anne-Sylvestre (Bacalan), à 
quelques encablures du pont 
d’Aquitaine, l’équipe pédagogique 
a souhaité participer aux 
commandes. 
« On a fait part de nos pratiques 
à la Ville qui était ouverte à 
l’échange. Cela a permis de 
réaliser une commande commune 
qui nous a vraiment satisfaits », 
indique Mme Dumazert, institutrice 
depuis 10 ans au sein de 
l’établissement. L’effort fait par la 
Ville représente une cinquantaine 
d’euros d’économie par enfant, 
pour les familles.

15h30
Les langues maternelles

À la crèche Emmanuelle-
Ajon (ex-Benauge 3), les 
projets ne manquent pas non 
plus. Le personnel municipal 
s’est récemment formé avec 
l’Association Famille Langues 
Cultures (Afalac) pour proposer des 

ateliers de littérature jeunesse sous-
titrée. Le but ? Mieux accueillir des 
familles d’origine étrangère en ne 
coupant pas le lien avec la langue 
maternelle. 

16h
Favoriser le retour à l'emploi

Afin de favoriser le retour au 
monde du travail des jeunes 
parents, la Ville agit sur le front 
du mode d'accueil. Trois crèches, 
dont la crèche Emmanuelle-Ajon 
sont labellisées Avip, (à vocation 
d'insertion professionnelle) par 

«La Rue aux 
enfants est 
agréable, 

sécurisée. »

Émilie, parent d'élève 
à l'école Sousa-Mendes

↑ Pause déjeuner à 
l'école Paul-Bert.
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la Caisse Nationale d’Allocations 
Familiales, avec un suivi assuré par 
France Travail. Certaines familles 
sont ainsi orientées vers des places 
d’accueil dédiées dans le cadre 
d’un projet de retour à l’emploi. 
Parmi les publics accompagnés, 
des femmes peu qualifiées.

la voirie uniquement aux piétons 
et vélos. Au final, c'est moins de 
pollution et de danger au moment 
de retrouver sa famille. « C’est 
agréable, sécurisé. Les enfants 
peuvent jouer et rester un peu plus 
devant leur école », précise Émilie, 
mère de deux élèves. Certains 
enfants fréquenteront les aires de 
jeux dont les équipements ont été 
modernisés, telle la place Lewis-
Brown toute proche. Depuis 2020, 
la Ville de Bordeaux a créé 10 aires 
de jeux et en a réhabilité 8 autres, 
dans tous les quartiers. L’idéal pour 
clore une fin de journée après avoir 
tant appris.

17h
Le temps périscolaire

Le temps périscolaire a débuté. 
À l’école Sousa-Mendes, les 
enfants prennent la direction de 
l’US Chartrons (USC), place Saint-
Martial. Ce partenaire de la Ville 
gère les effectifs de 13 écoles, et 
propose une batterie d’animations 
pour éveiller les enfants : théâtre, 

Pourquoi je n’ai pas de place 
en crèche pour mon enfant ? 

Malgré la création de centaines 
de places par la Ville depuis 
5 ans, Bordeaux ne compte 
pas une place en crèche 
pour chaque tout-petit. Si 
les assistantes maternelles 
accueillent de nouveaux 
bébés tout au long de l'année, 
les places en crèche, elles, 
ne se libèrent le plus souvent 
qu’à l’entrée des enfants à 
l’école et sont alors attribuées 
en priorité aux familles 
qui en ont le plus besoin. 
Comment ? Par l’examen de 
chaque demande dans des 
commissions dédiées, en mars 
et juin, sur la base de critères 
mis en place par la mairie 
depuis 2022 pour garantir un 
accès équitable à l’accueil 
collectif qu’elle finance. Travail 
ou recherche d’emploi, fratrie, 
handicap, fragilités de santé 
ou sociales, monoparentalité, 
jeune parentalité, revenus… 
Si vous n’avez pas obtenu de 
place, vous pouvez déposer 
à nouveau une demande 
qui sera réexaminée. Mais 
sachez que la Ville peut 
vous accompagner dans la 
recherche d'une assistante 
maternelle, un mode d'accueil 
qui répond aussi aux besoins 
des tout-petits et que la Ville 
soutient avec les relais petite 
enfance municipaux.

La question des parents

 grand angle      

chorale, rugby, couture, fêtes… le 
panel est large. Depuis 2020, la Ville 
a ouvert 1 300 places de centres 
d’accueil et de loisirs le mercredi, 
621 le soir et près de 600 durant 
les vacances en moyenne. « Il y a 
une vraie satisfaction au niveau 
de la transformation des écoles », 
souligne Kévin Fabra, directeur de 
l’USC.  

↑ La cour de l'école élémentaire Carle-Vernet, devenue cour buissonnière en 2024.

↑ Fin de journée à la 
crèche Emmanuelle Ajon.

16h30
Les Rues aux enfants

C’est l’heure de la sortie de l’école 
dans la rue Sousa-Mendes, aux 
Chartrons. Depuis décembre 2024, 
parents et enfants peuvent profiter 
d’une Rue aux enfants végétalisée. 
Ce dispositif permet de réserver 
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 entretien 
William Ballue est le directeur général d’Invest in Bordeaux. 
Cette association de développement économique est une 

vigie pour observer la santé du territoire bordelais. 

Une attractivité 
confirmée

Comment jugez-vous la 
dynamique économique de 
Bordeaux, après plusieurs années 
agitées par le Covid, la guerre ou 
la crise inflationniste ?

William Ballue : Jusqu’en 2015, 
nous avions une dynamique 
économique assez linéaire. Puis 
cette année-là, nous avons multiplié 
par deux les arrivées d’entreprises 
et les emplois générés. Ce boom 
économique était confirmé dans le 
bâtiment, l’immobilier, le tourisme. 
Un phénomène continu jusqu’en 
2020 et la crise Covid. Le monde 
s’est alors arrêté. Depuis nous avons 
rattrapé ce retard localement en 
2021, 2022, avec même une certaine 
effervescence. En 2025, nous sommes 
en avance par rapport à d’autres 
territoires, Bordeaux reste en situation 
de surattractivité. Les chiffres le font 
apparaître. 

Comment placer Bordeaux dans 
la hiérarchie nationale ? 

W.B. : En 2024, le nombre de projets 
d’investissements annoncés nous 
place à la 3e position nationale 
hors Paris, au coude-à-coude 
avec Marseille et Lyon. Nous 
avons enregistré 58 décisions 
d’investissement, représentant plus 
de 1 400 emplois programmés. On 
parle ici de projets d’envergure qui 
peuvent être des implantations, 
des extensions, des relocalisations, 
des acquisitions ou des prises de 
participation. Et si le ralentissement 
économique se ressent 
naturellement, Bordeaux reste un 
territoire attractif. 

Quels sont les piliers de cette 
attractivité ? 

W.B. : Il y a trois segments. 
L’attractivité économique, 
résidentielle et touristique. 
Aujourd’hui, Bordeaux réunit ces trois 
pouvoirs d’attraction. Et malgré les 
crises, cette attraction résiste et la 
Ville maintient son rang acquis il y a 
une dizaine d’années. 

Quels secteurs d’innovation 
se montrent particulièrement 
dynamiques ? 

W.B. : Il y a bien sûr le numérique qui, 
malgré un léger tassement, est tiré 
par l’essor de l’intelligence artificielle 
et la cybersécurité. Mais les secteurs 
en plein boom sont l’aéronautique, 
le spatial et la défense, poussés par 
les enjeux de l’aéronautique verte. 
Mais aussi l’armement, tiré par le 
contexte géopolitique international. 
Le secteur de l’énergie draine 
beaucoup de projets. Enfin, la 
santé fait plus que résister, avec 
les établissements de soin jusqu’au 
secteur pharmaceutique et à la 
biotech notamment, souvent en lien 
avec le campus universitaire. 

Dans ce domaine, le plan de 
rénovation globale du Centre 
Hospitalier Universitaire annoncé 
en mai est une bonne nouvelle ? 

W.B. : Ce n'est pas seulement un bon 
signal pour le secteur de la santé, 
c'est un bon signal aussi pour tous 
les acteurs qui vont bénéficier de ce 
chantier pharaonique, à commencer 
par le BTP. La dynamique et les 
investissements du CHU sont des 
catalyseurs du développement 
économique local. 
La formation est d’ailleurs très 
stimulée aussi. Bordeaux reste une 
capitale régionale étudiante, de la 
recherche académique et privée.

À Bordeaux, 
l’économie 
sociale et 

solidaire est 
partout. »

William Ballue, directeur 
général d’Invest in Bordeaux
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La création d’entreprises reste 
donc stimulée ? 

W.B. : Une récente étude de la 
Banque publique d’investissement 
(Bpifrance) montre que la Gironde 
reste l’un des 7 départements 
français les plus dynamiques 
dans ce domaine. Bordeaux se 
maintient parmi les trois villes dont 
la progression est la plus forte entre 
2023 et 2024. Ces chiffres montrent 
que Bordeaux reste dynamique. En 
dépit des niveaux de croissance, 
on tire même notre épingle du 
jeu en attirant des projets très 
valorisants pour le territoire au 
niveau technologique, comme celui 
de Kapsera, récemment installée 
dans le secteur Bordeaux nord, qui 
développe des molécules favorisant 
la croissance des plantes, de 
manière 100 % naturelle.  

Quelle part prend l’économie 
sociale et solidaire (ESS) dans 
cette dynamique ? 

W.B. : Nous avons de nombreux 
projets dans l’ESS, qui touchent 

notamment aux domaines de 
l’insertion, des entreprises adaptées. 
Mais à mes yeux, l’ESS est partout. On 
oublie trop souvent les associations, 
les fondations, les coopératives, 
l’économie circulaire, le circuit 
court... Quand on fait le décompte, 
c’est 10 % des projets que l’on 
traite, avec une vraie montée en 
puissance.  

Comment résumer le moment 
que traverse Bordeaux 
économiquement ? 

W.B. : Ce qui fait le succès de 
Bordeaux est un savant cocktail : 
un mélange entre la qualité de vie 
que l’on trouve en ville, mais aussi 
à la campagne et les conditions 
économiques favorables au 
développement des entreprises, que 
ce soit en Gironde, ou plus largement 
en Nouvelle-Aquitaine.  

Des projets très valorisants 
pour le territoire »

Invest in 
Bordeaux 
Association loi 1901, Invest 
in Bordeaux a été créée 
en 1996 à l’initiative de 
la Ville de Bordeaux, la 
Communauté urbaine 
de Bordeaux (devenue 
Bordeaux Métropole), la 
Région Aquitaine et la 
CCI Bordeaux-Gironde. 
L’agence est également 
cofinancée par l’Union 
Européenne et compte 
près de 150 adhérents. Son 
Conseil d’administration est 
composé de représentants 
des pouvoirs publics et 
d’acteurs économiques.↑ En 2024, la ville comptait 9131 commerces et services marchands (chiffres de la 

Chambre de Commerce et d’Industrie Bordeaux Gironde).

La piétonnisation des centres-
villes nuit au commerce.

Faux. À Bordeaux, le secteur 
piéton a été agrandi de 
172 à 259 hectares en 5 ans, 
or on constate dans les rues 
commerçantes du centre-
ville une augmentation de 
la fréquentation de 5 % en 
décembre 2024 par rapport à 
décembre 2023 !
De nombreux experts montrent 
que l’enjeu aujourd’hui est 
surtout de faire concurrence 
au commerce en ligne. Pour 
favoriser la fréquentation des 
commerces physiques, il faut 
une expérience client attractive, 
avec des centres-villes piétons, 
des parcours qualitatifs entre 
les parkings et les commerces, 
des espaces ombragés et dotés 
de jeux pour enfants… Ce à 
quoi Bordeaux s’attelle depuis 
plusieurs années.

Vrai ou faux ?
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Un soutien financier accru

Depuis 2023, les critères d’attribution 
de subvention aux acteurs sportifs 
ont évolué. Ainsi, un système 
de bonification a été instauré 
s’appuyant sur les actions entreprises 
par les clubs notamment sur l’égalité 
femmes-hommes. En parallèle, une 
attention particulière a été portée au 
rééquilibrage des subventions entre 
la pratique masculine et féminine 
aussi bien en amateur qu’au plus 
haut niveau (+150 000 € pour les 
Burdis en volley, + 53 000 € pour les 
Lionnes en rugby, etc.). Par ailleurs, 
le dispositif de mécénat Team 
Bordeaux initié en 2022 a permis de 
soutenir de nombreux athlètes, dont 
plus de femmes que d’hommes, 
dans leur préparation olympique 
ou paralympique. Ce mécénat est 
reconduit pour les JO de 2028. 

Un programme de 
formations 

En partenariat avec le Comité 
Départemental Olympique et Sportif 
(CDOS), la Ville a mis en place un 
programme de formation pour 
lutter contre les violences sexistes 
et sexuelles à destination des 
dirigeants et encadrants des clubs 
sportifs. En 2024, 14 sessions ont été 
organisées réunissant, sur la base 
du volontariat, 90 stagiaires issus de 
33 clubs. À terme, pour bénéficier 
d’une subvention, les clubs auront 
l’obligation de suivre cette formation.

Des créneaux prioritaires

La Ville mise également sur 
l’attribution prioritaire de créneaux 
d’utilisation des équipements 
sportifs aux clubs favorisant le 

développement du sport au féminin 
et/ou visant une pratique mixte. 
L’équipe féminine Ginko Aubiers 
Nouvelle Génération Basket bénéficie 
par exemple de ce système ainsi que 
celle de l’US Chartrons.

Des équipements adaptés

Bordeaux ne cesse d’investir dans 
la construction et la rénovation de 
ses infrastructures sportives avec 
pour ambition de faciliter l’accès à 
la pratique sportive pour tous. De 
nouveaux terrains de sport mieux 
adaptés à des pratiques dites plus 
mixtes (athlétisme, musculation, etc. 
vont voir le jour : gymnase Grand 
Parc III, préau sportif des Bassins à 
flots, etc.). De quoi continuer à faire 
évoluer les mentalités et promouvoir 
le sport au féminin.  

↑ L’équipe des Burdis s’est brillamment maintenue pour sa première saison dans l’élite du volley français féminin.

Soutenir le sport au féminin
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 décryptage 
La Ville se mobilise pour favoriser l'égalité femmes-hommes

dans le domaine du sport, aussi bien en amateur qu'à haut niveau.
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Une politique culturelle 
exemplaire

Sensibiliser et accompagner
 
Les différents musées municipaux 
ont imaginé des parcours ou 
ateliers dédiés à la question de 
l’égalité entre les femmes et les 
hommes. Ils s'engagent aussi chaque 
année à l’occasion de la Journée 
internationale des droits des femmes. 
En parallèle, la DGAC (direction 
générale des affaires culturelles) est 
la première direction de la Ville à 
se doter d’un réseau de référents 
égalité femmes-hommes au sein 
de ses structures pour favoriser le 
meilleur partage d’information et le 
développement d’actions concrètes, 
sur le terrain, pour les visiteurs et les 
agents. 

Subventionner autrement
 
En 2025, dix associations culturelles 
majeures et pilotées par des femmes 
ont connu une augmentation de 
leur subvention de fonctionnement 
(Chahuts, AAO, Les araignées 
philosophes, Bordeaux Chanson, 
etc.). Par ailleurs, parmi les 
associations bénéficiant pour la 
première fois de ces subventions, 
sept sont dirigées par des femmes 
(Artilus, Cinémarges, LePli, ParisBerlin 
Fotohaus etc.).

Une programmation 
plus égalitaire

À travers la mise en place de 
son plan d’action égalité, la Ville 
s’engage également à garantir : 
• Un minimum de 50 % d’artistes 
femmes ou intervenantes pour 
toutes les expositions d’artistes 
contemporains, 
• 50 % du budget total d’acquisition 
d'œuvres contemporaines ou 
commandes publiques consacré à 
des œuvres d’artistes femmes.
Deux mesures fortes et concrètes 
favorisant la promotion de l’art au 
féminin.

En matière d’égalité et de parité, la 
politique culturelle de la Ville se veut 
donc ambitieuse et tournée vers 
l’avenir.  

 en coulisses 
Engagée pour un accès universel à la culture, la Ville s’est emparée 

des enjeux d’égalité femmes-hommes à travers 
des actions concrètes.  

← Présentée à la galerie des Beaux-Arts 
à l’été 2022, l’exposition Rosa Bonheur, 
peintre née à Bordeaux qui fut l’une des 
premières figures féministes dans l'art en 
France, a marqué une réorientation dans 
la programmation culturelle. 

C'est le nombre de rues 
et places (sur un total de 
125) auxquelles le nom 
de femmes restées dans 
l'ombre de l'Histoire 
a été attribué 
depuis 2021.

74 
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Tranquillité, sécurité, 
agir au quotidien

 en chiffres 
Afin de garantir la sécurité de tous, la propreté des rues et d'assurer ses 
missions de prévention et de médiation, la Ville a renforcé ses équipes 

de terrain et la coopération avec les services de l’État. 
Des avancées mesurables en chiffres et en moyens alloués.

La lutte contre  
la récidive
Un travail renforcé avec le Service 
pénitentiaire d'insertion et de 
probation (SPIP) : 
→ Accueil de personnes 
condamnées à des travaux d'intérêt 
général dans les services municipaux 
(Plus de 200 personnes depuis 2020).
→ Des opérations de « seconde 
chance » innovantes comme la 
réinsertion par la culture.

Le rôle conforté 
de la médiation

→ De nouveaux agents sur le terrain :
• 36 médiateurs en 2025 au sein du 
service métropolitain de médiation 
(contre 24 en 2020).
• Un déploiement désormais dans 
tous les quartiers.
→ 7 médiateurs et agents CCAS dans 
l'espace public, pour aller vers les 
publics les plus précaires (+ 23 % de 
personnes rencontrées depuis 2020).
→ Création d'une équipe mobile 
santé précarité avec le CHU de 
Bordeaux, le Diaconat, le SAMU 
social et la Case.

La prévention au plus 
près des habitants
→ Création des Forums tranquillité 
avec les habitants dans l’ensemble 
des quartiers.
→ Lancement du dispositif 
« Demandez Angela » pour lutter 
contre le harcèlement de rue : 
127 lieux d’accueil et 23 partenaires 
ambassadeurs dans la commune.
→ Actions ciblées de prévention 
auprès des jeunes :
sensibilisation à la médiation, actions 
de sensibilisation sur les réseaux 
sociaux, expositions « Questions de 
justice », pour comprendre l'institution 
judiciaire.
→ Déploiement d'un plan de 
prévention des usages et du trafic 
de drogue chez les jeunes.

La situation en 2020 

Budget de la Police municipale : 

→ 9 M€
Postes de policiers municipaux :  

→ 138 
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 Un partenariat 
consolidé avec l’État
→ Une convention de coordination 
renforcée associe désormais polices 
municipale et nationale.
→ Le nombre d’opérations 
coordonnées est en forte 
progression : 81 contrôles planifiés 
en 2024 et 21 sur des ventes à la 
sauvette, déjà 93 et 48 sur les quatre 
premiers mois de 2025.
→ Signature du contrat de sécurité 
intégrée avec le Préfet.
→ Cogestion renforcée de la Maison 
de justice et du droit, pour l'aide aux 
victimes.
→ La Ville ambitionne d’obtenir une 
compagnie de CRS à demeure.

 
Un plan 
de renforcement
de la police 
municipale
→ Création d’une brigade d’appui 
et de sécurisation de 57 agents, à 
terme, disposant d’une arme de 
poing.
→ Poste mobile de la police 
municipale qui se déplacera dans 
tous les quartiers.
→ Lancement d’équipes organisées 
en 5 secteurs pour renforcer la 
proximité, à partir de l’été 2025. 
→ Ouverture d’une école de 
formation.
→ Création d’un comité d’éthique 
de la police municipale à l’automne 
2025.
→ Poursuite du déploiement de 
caméras dans tous les quartiers : 
136 en 2020, 229 à la mi-2025 
(accompagné de la création 
d'un comité éthique pour la 
vidéoprotection).

 La brigade 
anti-incivilités : un outil 
pour apaiser les rues

Dédiée à la propreté et à la lutte 
contre les incivilités, la brigade 
affiche déjà un bilan probant 
quelques mois après sa création :
→ 150 procédures de janvier à avril 
2025 : les deux tiers pour dépôts 
sauvages de particuliers, un tiers pour 
dépôts sauvages de commerces 
(après un rappel à la règle).
→ 20 opérations ont été lancées 
conjointement avec le Centre 
incivilités déchets de Bordeaux 
Métropole, sur la même période.

La situation en 2020 

Budget de la Police municipale : 

→ 9 M€
Postes de policiers municipaux :  

→ 138 

La situation en 2025 

Budget de la police municipale : 

→ 11,4 M€
Postes de policiers municipaux : 

→ 187

De nouvelles brigades

Depuis 2020, la police municipale 
a été dotée de nouvelles équipes et 
de moyens supplémentaires :
→ La brigade VTT.
→ La brigade anti-incivilités. 
→ La brigade équestre a été 
renforcée.
En cours de déploiement :
→ La brigade d'appui et 
de sécurisation.
→ Des brigades territorialisées dans 
tous les quartiers.
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 Bordeaux Maritime 

Au sein d’un quartier en mutation, la Ville renforce et adapte 
ses équipements publics tout en diversifiant également l’offre 

de services à destination des habitants.

Symbole du 
renouveau urbain 

1  Un groupe scolaire 
 flambant neuf 

Inauguré au printemps 2024, le 
groupe scolaire Louise-Michel, 
apparaît comme une bouffée 
d’oxygène aux Aubiers. Accueillis 
dans 20 classes (8 en maternelle 
et 12 en élémentaire), ce sont 
près de 500 élèves qui ont investi 
les lieux. Les locaux font la part 
belle à la végétalisation et sont 
équipés de 200 panneaux solaires 
qui produiront l’équivalent de 40 % 
de la consommation annuelle en 
électricité de l’école.  

2 Accompagner  
les habitants 

En février 2023, une nouvelle 
antenne du PIMMS Médiation 
Bordeaux a ouvert au cœur des 
Aubiers. Labellisé France Services, 
ce lieu ressource, ouvert à tous et 
accessible gratuitement, favorise un 
accès de proximité aux différents 
services publics. Ainsi, chacun peut 
y être informé, accompagné et 
orienté pour réaliser les démarches 
administratives de la vie quotidienne 
(transports, logement, prestations 
familiales, factures d’eau et 
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↑ La place Mareilhac, 
un nouveau lieu 

de vie très apprécié 
des habitants. 
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d’électricité, etc.). Des ateliers 
d'alphabétisation numérique ainsi 
qu’un accompagnement dans 
la recherche d’emploi (rédaction 
de CV, lettre de motivation) y sont 
également proposés.

3 Michigami,  
un gymnase inclusif 

Afin de renforcer l'offre en 
équipements sportifs de proximité, 
la Ville a opté pour la création 
d’un gymnase multisport (salle 
multisport, dojo et salle de 
préparation physique) 100 % 
inclusif. Ouvert en 2024, le gymnase 
Haku Michigami répond ainsi au 
besoin de tous et accueille dans les 
meilleures conditions les élèves et 
les associations sportives locales. Par 
ailleurs, les créneaux d’utilisation sont 
attribués de manière à favoriser la 
pratique sportive des femmes ainsi 
que celle des publics en situation 
de handicap ou susceptibles d’être 
victimes de discriminations. 

4 Un city stade sur mesure 

Véritable lieu de vie, le nouveau 
city stade Port de la Lune a été 
entièrement réaménagé en 
2024. Cette nouvelle version est le 
fruit d’une concertation avec les 
habitants, notamment les jeunes, afin 
de concevoir un projet sur mesure. 
On y trouve désormais un terrain de 
football à 5, un terrain de basket 3x3 
homologué, un terrain d'initiation 
au basket (pour les débutants et les 
jeunes joueurs), un espace fitness 
de 200 m² entièrement équipé. Des 
espaces végétalisés ont également 
été intégrés dans le but de réduire 
l’empreinte carbone du quartier tout 
en offrant un environnement plus 
agréable. 

5 La place Mareilhac  
réinventée 

Inaugurée en avril dernier, la place 
Mareilhac, située à Bacalan, s’est 
métamorphosée pour devenir un 
lieu de rencontre et de partage. 
Anciennement minérale et routière, 
elle accueille aujourd’hui un 
square avec jardin ainsi qu’une 
aire de jeux pour enfants, tout en 

permettant le passage sécurisé des 
bus et des voitures sur le boulevard. 
Trottoirs et pistes cyclables élargis, 
nouveaux espaces piétons, places 
de stationnement, barbecue 
financé par le budget participatif 
et végétalisation, tout a été mis en 
œuvre pour faciliter la cohabitation 
des différents usagers. Le boulevard 
Brandenburg situé à proximité a 
également changé de visage avec 
les plantations participatives réalisées 
par des riverains et l'installation de 
bancs.

6 Un lieu ressource 
pour les jeunes 

L’appart est un tiers-lieu dédié à la 
jeunesse situé au cœur du quartier 
Saint Louis. Co-animé par le Centre 
social Bordeaux Nord, l’UBAPS et l'US 
Chartrons, cet espace hybride a été 
pensé autour de l'expérimentation 
et de l’émancipation des jeunes (14-
17 ans). Situé au 74 rue Joséphine, 
le lieu de rencontre, d’échange, et 
de construction individuelle comme 
collective, s'appuie sur des principes 
éducatifs clairs et partagés par tous : 
l’autonomie, le respect et le partage. 
Porté par les médiateurs et les 
éducateurs, ce projet ne vit qu’avec 
l’implication des jeunes eux-mêmes. 
Orientation, interventions, ateliers, 
discussions, la programmation de 
l’appart évolue en fonction des 
besoins mais il reste toujours avant 
tout un lieu de vie.  

Témoignage

Anthony Battel, 
Porteur du projet « Barbecue 

partagé : des saucisses et 
du lien », place Mareilhac 

« Avant les travaux de la place 
Mareilhac, tout était bitumé, il n’y 
avait rien. Aujourd’hui, c’est devenu 
un lieu de convivialité et de partage. 
Les habitants ont été concertés et le 
résultat est là : c’est pratique et assez 
joli ! Ça participe à la vie du quartier. 
Pour aller plus loin, j’ai d’ailleurs 
soumis l’idée d’un barbecue partagé 
en libre-service dans le cadre du 
budget participatif de la Ville, et c’est 
désormais chose faite ! Les habitants 
n‘ont plus qu’à se l’approprier. » 

La Jallère, le quartier de demain  
Siège d'administrations et 
entreprises, le secteur de la 
Jallère, situé près du Parc des 
expositions, et desservi par le tram, 
va totalement se réinventer pour 
devenir l’un des premiers quartiers 
« bas carbone » de France.  Avec 
ses 50 000 m2 d’immeubles à 
réhabiliter et ses 19 hectares 
d'espaces de nature préservé, 
la Jallère apparaît comme un 
lieu d’expérimentation idéal 
pour imaginer la ville de demain. 
L’objectif ? En faire un espace de 
mixité et de convivialité privilégiant 

les mobilités douces et les énergies 
renouvelables et faisant la part 
belle à la biodiversité. À l’horizon 
2030, près de 1 200 logements à 
destination des familles et 1 500 
logements dédiés aux étudiants, 
jeunes actifs et seniors seront livrés. 
Par ailleurs, un groupe scolaire, 
une crèche, un campus mais 
aussi des commerces, services et 
entreprises de l'économie sociale 
et solidaire transformeront la 
Jallère en véritable lieu de vie.
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 Chartrons/ 
 Grand Parc/Jardin Public 

Déambuler à pied et à vélo, nager dans une piscine plus inclusive, 
se cultiver au pied des immeubles… La municipalité rénove les 

infrastructures, soutient le tissu associatif. Et améliore le cadre de vie.

Un quartier 
en plein élan

1 Flâner dans les rues 

Dès 2022, la Ville s’est attelée à 
rendre leur place aux piétons, pour 
notamment apaiser la circulation. 
Des bornes ont été installées dans 
le secteur de la rue Notre-Dame, 
entre les cours de la Martinique, 
Portal, Xavier-Arnozan et les quais. 
Si le secteur reste accessible aux 
résidents motorisés, aux véhicules 
de secours et de nettoyage, les 
piétons se déplacent désormais plus 
sereinement.   

2 Glisser au skatepark  

Avec son bowl en béton coloré, ses 
murets, ses sculptures « barriques de 
vin », mais aussi ses larges plateaux 
reliés par des dallages inclinés, des 
courbes et des marches, le skatepark 
des Chartrons offre une surface 
de glisse de 2 375 m2. Entièrement 
rénové en 2022, puis agrémenté 
d'une fresque, l’équipement est l'une 
des plus grandes aires de street de 
France.  
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↑ Le public rassemblé 
pour le festival Un été 

au Grand Parc.
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Témoignages

Karim Harrouche, 
directeur du Boxing Club 
Alamele du Grand Parc

Marie Limoujoux, 
responsable de la librairie 

Olympique

« Au club de boxe, nous accueillons 
des personnes issues des Chartrons, 
du Jardin public et du Grand Parc. 
Ces trois secteurs semblent différents, 
pourtant, ils sont unis par leur côté 
vivant. Le Grand Parc est ainsi riche 
de ses habitants, de son aspect 
multiculturel et de son tissu associatif. 
Et la mairie nous soutient de multiples 
façons ».

« J’ai repris la librairie en juin 2024 
et j’ai été très bien accueillie par les 
habitants et les commerçants. Les 
Chartrons conservent un côté village, 
une solidarité. La place est vivante 
avec des bars et des restaurants. Elle 
est actuellement en travaux, elle va 
être piétonnisée et végétalisée. C’est 
un moment un peu difficile, mais on 
espère que ce sera pour du mieux. »

Surnommé « l’escargot » en raison 
de sa forme architecturale, le 
centre d’animation du Grand 
Parc devrait entamer sa mue 
cet automne. Les travaux, qui 
s’inscrivent dans le projet de 
renouvellement urbain du quartier, 
prévoient notamment d’améliorer 
la performance énergétique 
du bâtiment et une mise en 

accessibilité pour les personnes à 
mobilité réduite. Un équipement 
qui sera ainsi mieux adapté pour 
ses usagers, doté de panneaux 
photovoltaïques sur le toit et 
raccordé au réseau de chaleur 
urbain. Un chantier d’ampleur pour 
un montant global de 9 millions 
d’euros qui devrait se terminer 
en juin 2027.  

3 Se cultiver à la Salle  
des fêtes 

La Ville met en place des lieux 
culturels de proximité dans tous les 
quartiers. Les objectifs : structurer 
un réseau culturel et artistique au 
plus près des habitants et soutenir 
la création. La Salle des fêtes de 
Bordeaux Grand Parc constitue 
la maison mère de ce nouveau 
réseau. Ce lieu historique, géré par la 
municipalité, fait vivre la culture avec 
les habitants et les associations. Il 
programme plus de 200 événements 
chaque année. En juin, le site 
accueille les fêtes et les galas des 
écoles, notamment. En juillet, le 
festival Un été au Grand Parc, conçu 
avec les associations locales, fait 
la part belle à toutes les disciplines 
artistiques. Cette année, il se déroule 
du 2 au 19 juillet.  

4 Des carrefours 
végétalisés… 

Dépourvu d’ombre et de fraîcheur, 
le carrefour entre les rues Tivoli et 
Rivière était dédié aux seules voitures. 
Ici, la municipalité a créé une place 
arborée en 2021, des pistes cyclables 
dans les deux sens de circulation, 
élargi les trottoirs, installé des arceaux 
pour les vélos et une place de 
stationnement pour personnes à 
mobilité réduite. Des aménagements 
similaires ont été réalisés au carrefour 
des rues Lavoir et Laroche, autrefois 
très minéral. Des plantations, 
l’installation d’arceaux pour les vélos, 
la création d’un chemin piéton aux 

normes, accessible aux personnes à 
mobilité réduite, avec mobilier urbain 
et fontaine à boire ont transfiguré le 
site.

5 ... et des places arborées  

Autrefois dévolue à la voiture, la 
place Henri Barckhausen a changé 
de visage. Ici, le mobilier urbain, 
les arbres et les arbustes ont investi 
l’espace public. Les habitants du 
quartier peuvent désormais s’y 
asseoir, y discuter et passer un bon 
moment.  

6  Plonger dans  
 le grand bain  

Plus accueillante et plus accessible 
aux personnes à mobilité réduite, 
la piscine du Grand Parc a rouvert 
ses portes en septembre 2024 après 
plus de 18 mois de rénovation. 
Désormais raccordé au réseau 
de chaleur urbain du Grand Parc, 
le site aligne les performances 
sur le plan environnemental en 
matière de gestion de l’eau, 
d’énergie, d’entretien, de confort 
acoustique. Les 470 m2 de 
panneaux photovoltaïques installés 
sur le toit couvrent une grande 
partie des besoins énergétiques. 
Très fréquentée, la piscine 
accueille chaque année près de 
175 000 personnes, heureuses de 
pouvoir profiter de bassins rénovés, 
de cabines plus nombreuses, mais 
aussi de vestiaires et de sanitaires 
adaptés aux personnes à mobilité 
réduite.  

Grand Parc : le centre d'animation 
bientôt modernisé
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 Bordeaux Centre 

Le centre ancien concentre une multitude de défis. L’objectif ? 
Concilier préservation du patrimoine, adaptation au changement 

climatique, dans un secteur particulièrement vivant.

Faire respirer 
le cœur de ville

1 Un secteur piéton 
étendu 

Depuis 2020, le secteur piéton ne 
cesse d’être étendu afin de sécuriser 
les mobilités douces et d’offrir des 
espaces moins pollués. En juillet 
2024, le périmètre a de nouveau 
été agrandi notamment entre la 
rue Ravez, le cours d’Alsace-Lorraine 
et la rue Porte Cailhau. Puis en 
septembre, entre le cours d’Albret 
et la rue Bouffard ainsi qu’entre les 
allées de Tourny et la rue Mably. Seuls 
les résidents, véhicules d'intervention 

ou d'autopartage, transports de 
personnes et véhicules de personnes 
à mobilité réduite, peuvent y 
accéder. 

2 Le cours du Maréchal-
Juin transformé 

Les travaux cours du Maréchal-
Juin lancés en 2023 s’inscrivent 
pleinement dans le programme 
Bordeaux grandeur Nature, véritable 
reconquête végétale de Bordeaux, 
lancé par la Ville en 2020... Ainsi, 
160 m2 de sol ont été désartificialisés 
afin de mieux absorber les eaux 
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↑ Jusqu'ici très 
minérale, la place 

Pey-Berland a 
changé de visage 

depuis 2021. 
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pluviales, 37 arbres, 1 300 arbustes 
et de la végétation basse ont été 
plantés. L’objectif étant toujours le 
même : multiplier les îlots de chaleur, 
créer des refuges de biodiversité et 
rééquilibrer le partage de la voirie. 

3 Une cour d’école 
ouverte à tous  

Depuis novembre 2024, la cour de 
l’école maternelle du Pas-Saint-
Georges est ouverte au public le 
samedi de 9h à 18h (10h-19h30 cet 
été). Elle offre ainsi un nouvel espace 
de vie et de détente, composé 
de jeux pour enfants et végétalisé, 
le tout en présence d’agents 
municipaux. Ce nouveau dispositif 
sera étendu à une école par quartier 
minimum d’ici fin 2026.

4 Pey-Berland  
se met au vert 

La végétalisation de la place 
Pey-Berland a été l’un des 
premiers chantiers du programme 
Bordeaux grandeur Nature. Cette 
place emblématique de la ville, 
entièrement minérale, enregistrait 
régulièrement des records de 
température. L’équipe municipale 
a engagé, dès son arrivée, la 
plantation de mélias dans une fosse 
continue de 70 m creusée face aux 
terrasses de cafés, et d’arbres place 
Rohan. Des bancs ont également été 
installés afin de rendre la place plus 
accueillante. 

5 La piscine Judaïque 
rénovée 

Dans le cadre du Plan piscines 
de la Ville, la piscine Judaïque 
Jean-Boiteux fait l'objet de travaux 
d’envergure. Commencés en 2023, 
ils visent quatre objectifs : consolider 
la structure du bâtiment, réduire la 
consommation d’énergie (800 m² 
de panneaux photovoltaïques posés 
sur le toit) et optimiser l’isolation 
thermique, améliorer l’accessibilité 
aux personnes à mobilité réduite 
et enfin offrir plus de confort aux 
usagers. La piscine reste accessible 
durant toute la durée des travaux qui 
devraient se terminer en juin 2026. 

6 Un nouvel îlot  
de fraîcheur 

Au croisement des rues Jacques 
Nancy, Henri-Labit et Georges-
Bonnac, l'espace routier a été 
entièrement repensé pour devenir 
une « place-jardin », faisant la part 
belle à la nature (7 arbres et 1 015 m2 
de surface plantée). Le sol a été 
rendu perméable pour un meilleur 
ruissellement de l’eau de pluie. 
Les trottoirs, réaménagés et sécurisés, 
facilitent les déplacements de tous. 
Du mobilier a également été installé 
permettant aux habitants de prendre 
possession des lieux (10 bancs, 
5 fauteuils, 3 tables de pique-nique, 
1 fontaine à boire, 24 places de 
stationnement vélo).  

Témoignage

David Le Youncour, 
président de l’association 

des commerçants de la rue 
Bouffard 

« Globalement, la piétonnisation du 
quartier est une bonne chose, c’est 
beaucoup plus agréable. Il y a plus 
de monde qui passe et qui prend le 
temps de flâner et de se promener. 
On a de très bons retours de nos 
clients. La prochaine étape serait 
de mettre de la signalisation pour 
que les cyclistes et les trottinettes 
ralentissent plus. »  

Mériadeck : 
l'esplanade  
se réinvente
Dans le cadre des travaux de 
restructuration du quartier, 
l’esplanade Charles-De-
Gaulle fait peau neuve. 
Cette rénovation répond à 
plusieurs enjeux : améliorer 
l’accessibilité, revégétaliser et 
rendre les sols plus perméables. 
Ce projet sera complété par 
une nouvelle signalétique, un 
nouveau mobilier urbain et 
l’installation d’un caniparc. 
L’aire de jeux sera agrandie 
et un espace sera réservé aux 
animations ou à l’installation 
d’un marché. Ce projet a été 
entièrement repensé pour 
donner envie aux Bordelais 
de se réapproprier les lieux. La 
fin des travaux est prévue en 
début d'année 2026. 
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 Saint-Augustin / Tauzin / 
Alphonse Dupeux 

Rénover les équipements sportifs de plein air, piétonniser les places 
ou végétaliser les rues. Si ces actions améliorent le cadre de vie, elles 

contribuent aussi à cultiver le vivre ensemble.

Cultiver 
les liens sociaux

1 La rue Descartes,  
plus végétale 

Entièrement rénovée en 2024, la rue 
Descartes est désormais en zone 30. 
Ici, la chaussée et les trottoirs en 
enrobé ont été refaits avec des cales 
mosaïques pour mettre en valeur les 
maisons Art déco, mais aussi faciliter 
le déplacement des piétons et celui 
des personnes à mobilité réduite. Un 
gros effort de végétalisation a été 
entrepris par la Ville avec l’installation 
de fosses agrémentées de 
végétation basse et la plantation de 

26 arbres à feuilles caduques laissant 
passer la lumière et offrant des fleurs 
et feuillages colorés selon les saisons. 
Des réaménagements complétés 
par la pose d’arceaux à vélo et de 
mobilier urbain pour favoriser les 
mobilités et la convivialité. 

 2 Un parking transformé 
en jardin 

Arbres, massifs et vivaces, mais aussi 
jeux pour enfants, bancs, tables de 
pique-nique, fontaine à boire ont 
remplacé le goudron et le bitume. 
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↑ La rue Guillaume 
Leblanc a changé 

de visage grâce 
à l’investissement 

des habitants.
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Témoignages

Franck Epesse, nouveau 
président JSA Bordeaux Basket

Sylviane Meynard, habitante 
place de l'Église Saint-Augustin

« Le club fait rayonner les couleurs 
du quartier au-delà de ses frontières. 
Nous formons les jeunes au niveau 
professionnel, et, cette année, les U15 
et les U18 (3e place) ont été qualifiés 
aux championnats de France. 
Comme nous, toutes les associations 
basées à la Maison de quartier 
contribuent au dynamisme de Saint-
Augustin. »

« J’habite le centre du quartier 
depuis 1986. En près de 40 ans, il 
a beaucoup changé. Des jeunes 
sont arrivés, des commerces se sont 
implantés. Depuis que la place 
de l'Église est piétonnisée, elle est 
beaucoup plus vivante. Aujourd’hui, 
c’est un espace de jeux, de fêtes et 
de rencontres. » 

L’ancien petit parking de 340 m2, 
rue de Madagascar, est devenu un 
espace de rencontre et de détente. 
Car la place Madagascar prolonge 
la Rue aux enfants qui sécurise les 
accès de l’école. Ici, 230 m2 ont été 
rendus perméables. L’îlot de chaleur 
est devenu un îlot de fraîcheur 
agrémenté des dessins d’animaux 
malgaches réalisés par les élèves.  

 3 Place d’Arlac : 
une nouvelle vie

Les habitants souhaitaient de la 
verdure : ils ont été entendus. Située 
devant l’école Dupeux, la place a été 
en partie réaménagée (la deuxième 
phase de travaux est à venir) avec 
des massifs fleuris, mais aussi une 
estrade, une fontaine à eau, des 
bancs et des tables de pique-nique. 
Une nouvelle configuration qui facilite 
et encourage les échanges entre les 
riverains de toutes les générations.  

4 Le lien social se cultive 

Initié en 2021 par la Ville, le permis 
de végétaliser, qui permet de planter 
des végétaux devant chez soi, a 
pris racine dans le quartier. Rue 
Guillaume-Leblanc, les habitants 
se sont emparés ensemble du 
dispositif. Accompagnés par les 
services de la Ville, ils ont obtenu 
des bacs collectifs pour planter des 
arbres. « La mairie a été réactive et 
à l’écoute. Aujourd’hui, on s’organise 
pour déléguer l'entretien durant les 
vacances », soulignait en 2024 Lili 
Giret, membre du groupe. Au-delà 
des touches de couleur et de l’aspect 
décoratif, les plantations apportent 
de la fraîcheur. Et permettent de 
cultiver les liens de voisinage.  

 5 Rue Léo Saignat :  
50 arbres, 400 arbustes

Des trottoirs plus larges, une piste 
cyclable sécurisée, un parvis 
accessible aux personnes à mobilité 

réduite, une voie verte bordée de 
plantes… La rue Léo-Saignat a été 
largement végétalisée en 2024. Ici, 
50 arbres, 400 arbustes et des milliers 
de vivaces ont été plantés (À lire 
aussi en page 12-13).  

6 Au service des habitants 

Après six mois de fermeture, la 
Maison des services du Tauzin a 
rouvert en octobre 2023. Chaque 
après-midi, Manuella Sampaio 
Miranduro, ancienne agente de 
la police municipale, aide les 
habitants à réaliser leurs démarches 
numériques et administratives, 
comme la création d’adresses 
mail, ou la pré-commande de titres 
d’identité. Le lieu propose également 
des services postaux, bancaires et 
met à disposition un îlot numérique. 
Une Maison des services au public a 
également ouvert barrière de Pessac 
en octobre 2023, à l'initiative de la 
mairie.   

Parc Lescure : 
un renouveau 
enclenché 

Création d’un terrain de basket 
3x3, d’un espace et d’une 
rampe d'entrainement en plein 
air, de courts de tenis couverts 
mais aussi de nouveaux 
revêtements pour la piste 
d’athlétisme, des terrains de 
basket et de hand : les travaux 
du parc Lescure, élaborés en 
concertation avec les habitants 
sont enclenchés. Le projet 
prévoit la création de 7 000 m2 
végétalisés (50 arbres et environ 
600 arbustes devraient être 
plantés), la pose de 1 720 m2 
de panneaux photovoltaïques 
ainsi que la mise en place 
d’un éclairage LED, économe 
en énergie. Le chantier de 
ces équipements de plein air 
accessibles à tous devrait être 
terminé d’ici fin 2025.
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 Nansouty / Saint-Genès 

Les choses bougent dans le quartier, notamment grâce à une véritable 
dynamique impulsée par la Ville et portée par ses habitants. 

Se réapproprier 
l’espace urbain 

1 La rue Cazemajor 
transformée 

Afin de renforcer la place de la 
nature et de sécuriser l'accès à 
l'école, la rue Cazemajor s’est 
transformée en rue-jardin et rue aux 
enfants : un lieu de respiration, de 
fraîcheur, de jeux et de rencontre 
pour les riverains et les nombreux 
écoliers et lycéens qui le fréquentent 
chaque jour. La première partie de la 
rue a été piétonnisée, une fresque au 
sol colorée a été réalisée par l’artiste 
bordelais Guillaumit, des arceaux 

à vélos, des bancs et des tables 
de pique-nique ont été installés. 
Des arbres et de la végétation 
basse ont également été plantés 
et les sols conçus pour absorber les 
ruissellements des eaux de pluie. 

2 Apaiser la rue de Pessac 

Après sa mise à sens unique afin de 
fluidifier et sécuriser les déplacements 
des cyclistes et des bus, la rue de 
Pessac est entièrement réaménagée. 
Élargissement des trottoirs, création 
d’un couloir de bus et d’une piste 

64 5
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↑ Écoliers, lycéens, 
familles, riverains, 

tout le monde profite 
des aménagements 

de la rue Cazemajor. 
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Ils en parlent

Léo Ganet, 
lycéen à Brémontier 

Anne-Jeanne Touja,
association ABCD'Art et 
cogérante de la Maison 

Marandon

Juliette Goubeau,
cogérante de la boutique 

Les Yvettes

« La rue Cazemajor devant le lycée 
est beaucoup plus agréable. Avant 
c’était assez froid, maintenant, c’est 
bien aménagé et c’est beaucoup 
plus vert. On aime venir s’installer sur 
les bancs pendant la pause, prendre 
le soleil ou se mettre à l’ombre quand 
il fait chaud, on s’y sent vraiment 
bien. » 

« La mission d’un lieu comme la 
Maison Marandon, c’est de créer du 
lien avec le quartier, de connecter 
les gens. Les habitants vont pouvoir 
se l’approprier au quotidien. Le 
lieu a été pensé autour d’une 
programmation participative afin 
de mobiliser les forces vives des 
environs. » 

« Nous nous sommes senties soutenues 
et encouragées par la Ville. Le maire 
et Camille Choplin, maire-adjointe 
du quartier, nous ont d’ailleurs fait 
le plaisir d’assister à la récente 
inauguration de notre boutique. Nous 
sommes fières de contribuer à la 
vie commerçante d’un quartier qui 
devient de plus en plus dynamique. » 

cyclable sécurisée : tout est pensé 
pour faciliter la cohabitation des 
différents usagers. En parallèle, une 
partie de l’espace sera dédiée à la 
végétation. Il sera d’ailleurs proposé 
aux habitants de végétaliser leur 
façade avec des plants fournis par la 
Ville. Lancés au printemps, les travaux 
devraient se terminer à la fin du 
1er trimestre 2026 modifiant encore un 
peu plus le visage du quartier. 

3  Un service de proximité 

Suite à de la fermeture du bureau 
de poste de la barrière de Pessac, 
les habitants ont exprimé leur vive 
inquiétude. La Ville les a entendus et 
a ouvert au même endroit la Maison 
des services au public. Une agente 
de la mairie y propose des services 
de la Poste et de l'information 
municipale. Située au 224 rue de 
Pessac, elle est ouverte du mercredi 
au samedi de 8h30 à 12h30. 

4 Un nouveau lieu  
de culture 

La maison Marandon, léguée à 
la Ville, s’est transformée, selon le 
souhait de son ancienne propriétaire, 
en lieu culturel de proximité. Après 
concertation avec les habitants, 
les associations ABCD'art, La Belle 
à L'ouest et Bâbord s’en sont vu 
confier la gestion en janvier 2025. 
Elles y portent un projet commun : 
la Maison Ouverte, un lieu de 
médiation culturelle, pluridisciplinaire 
et intergénérationnel. Ateliers, 
conférences, expositions, espaces 
de travail, la Maison s'adapte aux 
besoins et aux envies des habitants. 

5 Piétonniser sa rue  

Rendre sa rue temporairement 
piétonne, à Bordeaux c'est désormais 
possible ! Pour un événement entre 
voisins, une fête de quartier ou 
encore une animation associative, le 
« permis de piétonniser » permet aux 

riverains de rendre une voie 100 % 
piétonne le temps d'une journée. 
Une opportunité dont les habitants se 
sont saisis notamment dans les rues 
Beautiran, de Saint-Macaire, Roger-
Mirassou, de Sauternes, Vaucher et 
Auguste-Couat. 

6 Développer le tissu 
associatif 

Afin de renforcer et structurer 
l’écosystème associatif, la Ville anime 
différents temps forts permettant aux 
acteurs locaux de se rencontrer et 
d'échanger. Pour créer du lien et 
des synergies entre les associations 
du quartier. Le forum annuel des 
associations a également été lancé 
place Nansouty permettant à plus 
d’une vingtaine d’entre elles de 
présenter leurs activités et leurs 
raisons d’être aux habitants du 
quartier à la rentrée de septembre.  
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 Bordeaux Sud 

Dans ce quartier peu doté en espaces verts, les lieux de fraîcheur et de 
rencontre ont éclos depuis 5 ans : quais réaménagés, zones piétonnisées, 

rues et places végétalisées pour profiter de l’espace public.

De nouveaux lieux 
pour respirer

1 La 1re micro-forêt  
de Bordeaux

Plantée en mars 2021 sur un vaste 
espace autrefois goudronné et 
comptant quelques places de 
stationnement (101, rue Francin), la 
micro-forêt Wangari Mutha Maathai 
est devenue un petit coin de nature. 
Insectes, abeilles et oiseaux s’y 
activent alors que les promeneurs 
profitent des aménagements le 
temps d’une pause. Sanctuaires 
de biodiversité, les 24 micro-forêts 
urbaines plantées à Bordeaux entre 

2021 et 2025 sont d’efficaces moyens 
de créer des îlots de fraîcheur.  

2 Les berges  
se réinventent 

Entre les ponts Saint-Jean et 
Simone-Veil, l'ancienne voie rapide 
à l'entrée sud de Bordeaux laisse 
place à une large promenade 
propice aux mobilités douces 
et aux moments sportifs ou de 
détente. Ce projet, qui prolonge 
la promenade des quais depuis 
le centre-ville et qui reconnecte 

1
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↑ Moins de 
bitume et plus 

d’arbres, la place 
des Capucins 

est devenue plus 
fraîche et plus 

vivante.
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 initiatives      

les quartiers en transformation 
de Bordeaux Euratlantique à la 
Garonne, comptera quelque 3 000 
plantations dont 800 arbres. Du pont 
Saint-Jean à la rue de la Seiglière, 
l'aménagement est finalisé. Le 
second tronçon menant au pont 
Simone-Veil s'articulera avec le 
projet de requalification du Marché 
d'Intérêt National. 

3 Au pied des citernes,  
la vie 

Le quartier Amédée Saint-Germain 
a émergé à la place d'un ancien 
site ferroviaire sous la houlette 
de Bordeaux Euratlantique. Au pied 
des citernes, la place éponyme vit 
au rythme des comptoirs culinaires 
installés sous la halle, des commerces 
et restaurants, et du marché du 
vendredi après-midi. Ses rues 
piétonnes et son aire de jeu ont 
conquis les familles. 

4 Des places  
plus conviviales 

Les places Dormoy, Cardinal Donnet et 
des Capucins ont fait peau neuve. Elles 
ont été repensées et agrandies pour y 
développer des espaces de nature et 
de vie : moins de bitume, plus d’arbres 
et de zones ombragées, de bancs 
et de cheminements doux, et plus 
d’aires de jeux. Objectifs ? Rafraîchir 
l’atmosphère, favoriser la biodiversité 
et améliorer le cadre de vie.

 5 Une Maison pour  
les livreurs 

Implantée depuis deux ans entre les 
places Renaudel et André-Meunier, 
la Maison des Livreurs est un refuge 
pour les coursiers précarisés des 
plateformes de livraison. Rémunérés 
à la tâche, sous le seuil du salaire 
minimum, ils sont poussés à travailler 
toujours plus, parfois au détriment 
de leur santé. Six jours sur sept, ce 
local de 70 m² leur propose des 
consultations médicales, un accès 
aux droits, un atelier pour réparer 
leur vélo et un espace de repos. ll est 
géré par l’Association de mobilisation 
et d’accompagnement des livreurs 
(AMAL), en partenariat avec 
Médecins du monde , CoopCycle et 
d’autres associations. 

6 La rue-jardin  
Professeur Devaux 

À Carle-Vernet, la rue Professeur 
Devaux s’est transformée sous 
l’impulsion du conseil citoyen du 
quartier (lire ci-contre) pour apporter 
plus de verdure et d’espaces de 
vie. Deux placettes avec tables et 
bancs remplacent d’anciennes zones 
de stationnement sauvage ; de 
nouveaux arbres ont été plantés, de 
vastes fosses à végétaliser installées, 
les trottoirs sont élargis… Réorganisée 
et apaisée, la rue est devenue un 
lieu de rencontre entre voisins et ses 
placettes, un espace de jeu pour les 
enfants.  

Témoignages

Ricardo Ruiz Guerrero, 
membre du conseil citoyen de 

Carle Vernet 

Alexia Sonnois,  
résidente de la rue Élie Gintrac 
et membre du collectif Élie ta 

rue 

« Les travaux de la rue du professeur 
Devaux ont changé le visage de 
notre quartier. Les gens s'installent 
sur les bancs pour lire ou bavarder, 
les voisins se saluent… L'action 
citoyenne peut vraiment contribuer à 
changer la politique et la vie de nos 
quartiers. » 

« Les Dimanches d’Élie ta rue, organisés 
en partenariat avec la mairie et 
des associations, rendent la rue plus 
amicale, plus vivante et créent du lien 
dans le quartier. C’est une réussite qui 
participe à changer la dynamique en 
place dans nos rues. » 

Le projet Canopia en construction
Sur les quatre hectares des îlots 
Saget et Descas – qui font le 
lien entre la gare, la Garonne 
et le centre historique – le projet 
Canopia de rue commerçante 
végétalisée entre en phase de 
construction. Le programme 
immobilier conduit par Apsys 
amènera ombre et fraîcheur 
dans une nouvelle artère de 
600 mètres reliant directement la 

gare au parc Descas donnant sur 
le fleuve. Ce futur parc, réalisé 
par Bordeaux Euratlantique, 
sera accessible partiellement 
dès 2025, puis entièrement livré 
à l’horizon 2027. Il s'étendra sur 
2,3 hectares entre la promenade 
piétonne végétalisée des Berges 
et le parc des sports Saint-Michel. 
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 La Bastide 

Ouverture d’équipements publics, logements accessibles à tous les 
revenus, grands projets d’aménagement et de végétalisation… Le 
quartier poursuit sa mutation en limitant son impact écologique.

La « révolution » 
verte se poursuit

1 Un groupe scolaire  
à Brazza 

À Brazza, le groupe scolaire Elsa-
Triolet a ouvert ses portes pour 
accueillir les nouveaux habitants 
du quartier. D’une capacité 
de 18 classes (7 maternelles et 
11 élémentaires), ce pôle éducatif 
et scolaire compte également une 
crèche de 60 berceaux et un centre 
d'animation. Toitures végétalisées 
et équipées de panneaux 
photovoltaïques, charpente et murs 
en structure bois, chauffage par 

le réseau de chaleur urbain… cet 
ensemble est à l’image de Brazza, 
respectueux de l’environnement. 
L’espace végétalisé et ludique de 
sa cour buissonnière est désormais 
ouvert à tous les samedis de 9h à 18h.  

2 Bastide-Niel : 
des logements 
accessibles à tous 

Le programme de construction 
(4 200 logements) a été réorienté en 
décembre 2020 à la demande de 
la Ville et de Bordeaux Métropole. 
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↑ Les aménagements de 
la contre-allée Queyries 

font le bonheur 
des cyclistes. 
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Il compte désormais 35 % de 
logements locatifs sociaux, et 
1 000 logements en acquisition 
accessibles aux ménages modestes 
et de la classe moyenne via le bail 
réel solidaire. La place de la nature a 
par ailleurs été multipliée par 5, avec 
près de 30 % de surface plantée ou 
de pleine terre, et une réflexion est 
en cours pour le développement à 
grande échelle de rues-jardins. 

3 La contre-allée Queyries 
repensée 

Inauguré l’été dernier, 
l’aménagement cyclable de la 
contre-allée Queyries a permis de 
séparer les flux piétons et cyclistes 
sur le tronçon très fréquenté situé 
entre la rue Léonce Motelay et 
la rue Reignier. 2 700 m2 de sol 
désartificialisés, 4 000 m2 végétalisés, 
des places de stationnement 
vélo et bancs en bois installés. La 
transformation des quais se poursuit 
désormais de la rue Reignier au 
boulevard André-Ricard. Un projet 
d’envergure : 2,5 km de piste 
cyclable aménagés et 600 arbres 
plantés. Livraison en 2027.  

4 Une piste cyclable 
jusqu’au Belvédère 

Le tronçon de voie cyclable ReVE 
(Réseau Vélo Express) allant du 
pont de pierre aux ponts Saint-
Jean puis Simone-Veil est finalisé. 
Prolongeant l’aménagement du quai 
des Queyries, il se situe sur la ligne 
4 de ReVE qui comptera à terme 
14 itinéraires (272 km) desservant 
toute la métropole.  

 5 Un nouveau complexe 
multisport 

Un nouvel équipement sportif, ouvrira 
ses portes au 1er semestre 2026, 
quartier Brazza. Sur plus de 4 500 m², 
il comprendra un espace intérieur 
de 2 000 m² avec une salle multisport 
(hand, basket, badminton et volley), 
une salle d'armes également 
aménagée pour la pratique de 
l’escrime handisport et une grande 
tribune de 284 places. À l’extérieur, 
plus de 2 600 m² seront accessibles 
à tous : parvis, espaces végétalisés, 
panier de basket, tables de ping-
pong… Le bâtiment est construit 
avec des matériaux durables. Il 
fonctionnera grâce à l’énergie 
solaire et sera relié au réseau de 
chaleur.  

6 La place Calixte-
Camelle se réinvente 

Depuis plusieurs années, une 
dynamique locale s’est engagée 
pour transformer la très minérale 
place en un espace végétal, vivant 
et accueillant. En 2021, un premier 
aménagement temporaire a été 
réalisé avec la participation des 
riverains et des commerçants. Pensé 
pour laisser moins de place à la 
voiture et davantage aux mobilités 
douces, il a été concluant et a 
ouvert la voie aux travaux définitifs 
(en cours). Non loin de là, square du 
Petit Cardinal, une même logique de 
réappropriation de l’espace par les 
riverains est à l’œuvre : 750 m² ont 
été dégoudronnés et végétalisés, 
avec la plantation de 14 arbres et 
d’une micro-forêt.    

Témoignages

Ayako Elad et Marie Munoz, 
gérantes du restaurant 

japonais Maison Musubi

Aline Rey, 
résidente du quartier 

« En tant que commerçantes, 
nous avons toujours un peu peur 
des travaux... Mais nous sommes 
très positives par rapport aux 
réaménagements Stalingrad-Serr : la 
nature va faire du bien au quartier, 
ça incitera les gens à venir par ici et 
amènera de la fraîcheur. » 

« Pour moi qui circule tous les jours à 
vélo, les nouveaux aménagements 
cyclables de la rive droite ont fait de 
nets progrès. Cependant, le nombre 
d’usagers et surtout la vitesse des 
deux-roues électriques font que je 
ne me sens pas complètement en 
sécurité. » 

Le secteur Stalingrad-Bastide 
se transforme 

Le secteur englobant la place 
Stalingrad, les quais et les allées 
Serr, sera bientôt un espace 
végétalisé plus agréable. Place 
Stalingrad, les travaux prendront fin 
en 2027 et laisseront plus de place 
aux piétons. 

Quant aux allées Serr, dont les 
travaux débuteront cet été, 
elles deviendront en 2026 une 
succession de trois jardins linéaires. 
Des événements et festivités y 
seront accueillis.
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 Caudéran 

Aménager des pistes cyclables, mieux desservir le quartier, 
apporter plus de tranquillité... la Ville œuvre sur tous les fronts. 

Pour tous les habitants.

La renaissance 
d’un quartier  

terrain et par l'installation de trois 
caméras de vidéoprotection.

2 Une aire de jeux 
inclusive 

Parcours d’équilibre, toboggan, toile 
d’araignée, passerelles… Au parc 
Monséjour, les enfants bénéficient 
d’une nouvelle aire de jeux qui 
permet d'accueillir dix fois plus 
d'enfants qu'avant. Entièrement 
conçue avec des matériaux naturels, 
elle se déploie sur 550 m2 et propose 
également un espace inclusif pour 

1 Sécurité : une présence 
renforcée 

La police municipale ne passait 
que rarement à Caudéran : elle est 
désormais présente tous les jours. 
La municipalité a également mis en 
place un Comité Local de Sécurité 
et de Prévention de la Délinquance : 
une instance qui regroupe plusieurs 
acteurs (police nationale, police 
municipale, bailleurs sociaux, acteurs 
socio-éducatifs...). Ces dispositifs sont 
désormais complétés par la présence 
de médiateurs qui arpentent le 

2

3

4

5

6

1

↑ Un espace de 
jeux de 550 m2 

est désormais à 
disposition au parc 

Monséjour.
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Témoignages

Marius Hentea, 
habitant et usager 

du bus express

Léna Lavigne, 
« Zèbres et Gazelles » 

rue de l’Église  

« Je n’ai pas de voiture, alors je 
me déplace beaucoup avec les 
transports en commun. Ce nouveau 
bus express, je l’emprunte très 
souvent, notamment avec mes 
enfants. Il est pratique, confortable et 
améliore vraiment le quotidien. »

« Je tiens un commerce près de la 
place Ozanam. Là, les trottoirs ont 
été élargis et une piste cyclable a été 
aménagée. Pour les personnes qui 
circulent avec des poussettes et des 
vélos, c’est beaucoup plus pratique ! 
Et je suis ravie des bancs installés. »

Bassin nordique : 
une première 
à Bordeaux !
Actuellement en travaux, 
l’ancienne piscine Stéhelin est 
entièrement rénovée. Dès 2026, 
les habitants auront accès à un 
nouvel équipement, doté d’un 
bassin nordique extérieur de 
25 m, d’un espace aqualudique 
pour les enfants, de deux 
solariums, dont un végétal, 
et d’un restaurant.  
Maintenu à 27°C grâce à des 
pompes à chaleur, le bassin 
sera accessible toute l’année. 
Des panneaux photovoltaïques 
seront également installés sur le 
toit pour gagner en autonomie 
énergétique. Ce nouvel 
équipement portera le nom 
de Jean Zay, qui a œuvré pour 
favoriser l’éducation physique 
et sportive.  

les petits en situation de handicap.  
Sécurisée et adaptée, la structure a 
été inaugurée le 9 avril dernier.  

3 Des places végétalisées 

Ancien carrefour dédié à la 
circulation automobile, la place Lehu 
a changé de visage. Le sol a été 
désartificialisé sur 600 m2, 18 arbres 
et 300 plantations basses y ont été 
plantés. Traversé par une voie pour 
les vélos, ce nouveau jardin dispose 
également d’une promenade et 
d’un point d’eau, constituant ainsi un 
nouvel îlot de fraîcheur, en continuité 
avec le square Armand-Faulat, lui 
aussi réaménagé.  
Plus piétonne et plus végétale, la 
place Frédéric-Ozanam a elle aussi 
été entièrement repensée, avec 
la plantation d’arbres, de plantes 
et d'une micro-forêt de 240 m2. 
Des arceaux à vélo, corbeilles et 
fontaines à eau y ont été installés. 
Les travaux ont été effectués en 
concertation avec les habitants 
et les commerçants.  

4 Une 2e Échoppe seniors 

La majorité des seniors de Bordeaux 
habite Caudéran, ainsi que la moitié 
des centenaires de la ville. Pour eux, 
la municipalité a rouvert l’Échoppe 
seniors Arlette-Gelé-de-Francony, 
située 4 rue Laporte, en octobre 
dernier. Plus de 100 personnes y 
sont déjà inscrites et participent à 
de nombreuses activités. L’Échoppe 
seniors située à la Résidence Armand 
Faulat est également ouverte aux 
personnes qui n’y habitent pas.   

5 À bord du bus express  

Inauguré en juin 2024, le bus 
express à haut niveau de services 
(ligne G entre la gare Saint-Jean et 
Saints-Aubin de Médoc) change le 
quotidien. Avec des passages toutes 
les 5 minutes, des arrêts confortables, 
des bornes pour les tickets, cette 
ligne qui traverse le quartier 
complète les nouvelles lignes en 
service depuis septembre 2023. Elle 
s’ajoute à la montée en puissance 
du RER métropolitain qui dessert la 

gare de Caudéran, entièrement 
transformée il y a peu avec des abris 
voyageurs, écrans d'informations, 
vélos en libre-service...  

6 Un vrai plan cyclable  

Des voiries rénovées, des trottoirs 
refaits, des marquages de 
stationnement, des contresens 
cyclables, notamment dans les 
zones 30 : la Ville met en œuvre un 
plan cyclable afin de sécuriser la 
circulation. Des aménagements ont 
ainsi été réalisés rues du Bocage et 
Jules-Ferry. Des travaux sont en cours 
entre la place Mondésir et le centre 
de Caudéran. Par ailleurs, le Réseau 
Express Vélo (ReVE) est en place 
avenue Louis-Barthou et suit le trajet 
du bus express. Un second ReVE est 
en cours entre Martignas-sur-Jalle et 
Bordeaux Centre.
À Caudéran, il passera avenue d’Arès 
et l’aménagement est en cours 
d’étude pour intégrer les propositions 
des habitants.    
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 festival 

Relache donne 
le « la » estival
→  jusqu’au 28 août 

Bordeaux vit son été au rythme de 
la musique avec le Festival Relache, 
organisé par l'association Allez 
Les Filles. 25 concerts animent les 
quatre coins de la ville, du square 
Dom Bedos à la Cité du vin. Le 
tout sur des tempos différents : du 
rock, avec le groupe des Lemon 
Twings, au reggae en passant par 
le punk, la soul avec Chelabom et 
les musiques du monde. Un moment 
incontournable qui, chaque année, 
rassemble près de 80 000 spectateurs 
venus célébrer l’été autour d’artistes 
locaux et internationaux.
Programmation sur relache.fr. 

 sport 

Le basket 3 x 3 
fait son festival
→  du 15 au 23 août 

Le basket 3 x 3 pose ses valises 
placette de Munich pendant une 
semaine. Au programme : les finales 
régionales du Summer tour et, cerise 
sur le gâteau, des étapes du circuit 
mondial, masculin et féminin, avec 
les meilleures équipes internationales. 
Un festival entièrement gratuit, avec 
des animations sportives et musicales, 
un espace restauration 
et buvette également. 

 quartiers sports 

Ça va transpirer ! 
→  du 8 juillet au 27 août 

Au rythme des rebonds sur les terrains 
de basket, des prises de judo et 
des séances d’escalade, l’été sera 
une nouvelle fois sportif. Le village 
itinérant de Quartiers Sports se 
déplace dans toute la ville du mardi 
au vendredi, de 14h à 20h, ainsi 
qu’à la plage du Lac les samedis 
de 14h à 19h. L’occasion de venir 
s’essayer aux disciplines présentées 
par des associations sportives et 
culturelles, autour de la thématique 
« sport et santé ». Boxe, skate, danse, 
rugby et bien d’autres activités… 
Le programme risque fort de faire 
transpirer toutes les générrations.  

L’agenda juillet → 

août 2025

 Retrouvez tous les événements sur bordeaux.fr 
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 détente 

L’été à la plage
→  jusqu'au 21 septembre  

La plage du Lac reprend ses 
habitudes estivales en offrant un 
accès à des activités sportives et 
nautiques gratuites, avec du paddle, 
du kayak, de la voile, de la boxe 
ou encore de l’escalade et des 
ateliers de sensibilisation autour du 
développement durable. L’occasion 
aussi de profiter de la baignade 
surveillée tous les jours de la semaine 
jusqu’au 31 août, puis les mercredis 
et les week-ends jusqu’au 21 septembre.

 exposition 

Sage comme 
une image 
→  du 10 juillet  
 au 3 novembre 

C’est souvent aux côtés de grands 
musées de beaux-arts en région et 
de prestigieux musées nationaux que 
le musée des Beaux-Arts de Bordeaux 
(MusBA) fait rayonner l’art en région 
bordelaise. Cette fois-ci, c’est avec 
le musée de Tessé, du Mans, et le 
musée du Louvre qu’il présente Sage 
comme une image ? L’enfance 
dans l’œil des artistes. À travers 
une riche sélection de peintures, 
sculptures, arts graphiques et 
photographies (nouveau médium à 
cette époque), l’exposition interroge 
les représentations artistiques de 
l’enfance en France, de 1790 à 1850. 

 art contemporain 

Jardin d’artifices, 
édition Collector 
→  jusqu’au  
 21 septembre 
Pour sa 3e édition, l’exposition d’art 
contemporain en plein air investit 
le Jardin botanique. Le parcours 
explore les limites entre nature et 
artifice avec une sélection paritaire 
(9 hommes, 7 femmes) de sculptures 
et d'œuvres installées par quinze 
artistes. Dans les jardins, c’est aussi 
l’occasion de prêter un œil attentif 
au bas-relief en bronze Les femmes 
au perroquet de Fernand Léger, chef 
d'œuvre de l’art moderne, confié 
à la Ville par Dominique Haim, sa 
propriétaire, pour une durée de 3 ans. 

 fête 

Dansons sur
les quais  
→  du 10 au 27 juillet 

Pour sa 21e édition, Dansons sur les 
quais incarne plus que jamais son 
esprit social et festif. Au cœur de 
l’été, la placette de Munich face aux 
Quinconces devient le théâtre d’une 
effervescence chorégraphique, 
où Bordeaux célèbre la danse 
sous toutes ses formes. Initiations, 
spectacles de compagnies 
professionnelles, soirées et concerts 
en tout genre rythment cette grande 
fête populaire. De 11h du matin à 
minuit, le vivre-ensemble s'invite sur 
la piste et sous les arbres en mode 
guinguette.

 Retrouvez tous les événements sur bordeaux.fr 
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→ juillet
 festivités 

 vendredi 4 

Bacala’Fiesta 
Village associatif et ambiance festive, 
au rythme d’une programmation 
musicale aux consonances sud-
américaines.
Centre d’animation Bacalan 
De 17h à 1h du matin 

 exposition 

 à partir du 4 

L’invention du quotidien
Les objets du quotidien se 
transforment et proposent des 
solutions face aux crises actuelles. 
Infos : capc-bordeaux.fr
Capc

 exposition 

 du 5 juillet au 20 août 

Retor Kosmia,  
un monde plissé
Cinq artistes de Nouvelle-Aquitaine, 
aux trajectoires convergentes, 
présentent une vision commune 
mêlant exposition, performances 
et temps d’échange autour d’une 
mise en scène utopique et futuriste. 
Espace Saint-Rémi

 cinéma 

 du 8 au 10 

Festival Bleu Nuit 
Le FIFIB (Festival International du Film 
Indépendant de Bordeaux) célèbre 
le cinéma en salle et en plein air 
avec des projections estivales et des 
animations.
Ancien collège Fieffé

 festival 

 du 2 au 18 

Un été au Grand Parc 
Rendez-vous incontournable au cœur 
du quartier, avec des spectacles, 
des ateliers, des temps de partage... 
Entièrement gratuit et accessible 
à tous.
Salle des fêtes Bordeaux Grand Parc

 commémoration 

 lundi 14 

Fête nationale
Cérémonie militaire à 19h place des 
Quinconces et feu d’artifice à 22h30 
le 14 juillet, animations musicales 
sur les deux rives de la Garonne. 
Sans oublier les bals des pompiers 
de Bordeaux-Nord/Bruges, de la 
Benauge et d’Ornano.

 festival
 
 les 11,12 et les 18,19 

Banzaï’Land
Pour sa 8e édition, le festival 
rassemble DJ et exposants pour 
quatre jours de fête. 
Campus de la Victoire 
De 17h à minuit

 musique 

 du 17 au 19 juillet 

Astroshow Open Air
À la croisée des cultures rock, pop, 
punk et électro/dj, le festival en open 
air Astroshow décloisonne les genres 
musicaux avec sa programmation 
éclectique. 
Infos : lastrodomebdx.fr
Square Dom Bedos

→ août
 événement 

 samedi 30 

Bal de la Libération
Le bal est de retour pour 
commémorer en danse et en 
musique, la Libération de Bordeaux 
le 28 août 1944. 
Place Pey-Berland

→ septembre
 loisirs 

 à partir du 1er  

Rentrée des seniors  
Les ateliers et les Échoppes seniors 
font leur rentrée. Allez les découvrir ! 
Plus d’informations par mail 
seniors@mairie-bordeaux.fr 
Dans toute la ville

 sport  

 du 4 au 7  

Tournoi de padel  
Le sport de raquette, en plein essor, 
s’invite pour un tournoi national 
masculin et féminin de haut niveau. 
Temps d’initiation et animations.  
Place des Quinconces 

 forum  

 samedi 6  

Rentrée des Assos 
Plus de 300 structures se rassemblent 
autour d’animations et présentent 
leur activité : culture, emploi, 
environnement, sport, solidarités... 
Place Pey-Berland 
À partir de 10h

L’agenda → suite...

 Retrouvez tous les événements sur bordeaux.fr 
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→ Carte blanche à Antoine Blaclard pour une série BD en 8 épisodes.
Retrouvez l’intégralité des récits écrits par la convention citoyenne sur 
participation.bordeaux.fr ou en flashant ce code.
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 GROUPE 
→  RENOUVEAU BORDEAUX 

 GROUPE 
→  BORDEAUX ENSEMBLE 

 GROUPE 
→  ROUGE BORDEAUX 
ANTICAPITALISTE Est-ce qu’on vit mieux aujourd’hui 

à Bordeaux qu’il y a 5 ans ?

C’est la question que chaque Bordelais 
peut se poser après 5 ans de mandat 
de Pierre Hurmic. Les derniers Compte 
administratif et Rapport de transition 
écologique et sociale de Bordeaux pour 
ce mandat, débattus lors du conseil 
municipal de juin, apportent de premiers 
éléments de réponse officiels et factuels.

Seulement + 5 agents de la police 
municipale depuis 2021, quand Pierre 
Hurmic s’était engagé à doubler leur 
nombre sur son mandat et que l’insécurité 
grandissante détériore le quotidien des 
Bordelais et de nos commerçants.

Seulement + 6 km de pistes cyclables 
sécurisées depuis 2020, multiplication des 
conflits d’usage dans l’espace public, 
aucun plan de déploiement en proximité 
des bornes de recharge pour véhicule 
électrique.

Aucun plan de rénovation massive des 
bâtiments municipaux, les écoles en 
premier lieu, pour limiter les dépenses 
énergétiques et améliorer le confort 
en été comme en hiver. Aucun plan 
de modernisation massive du réseau 
d’éclairage public pour diviser par 2 la 
consommation, éviter l’extinction et 
adapter l’éclairage aux besoins.

Recul de l’offre municipale pour les places 
en crèche, mettant de plus en plus de 
familles en difficulté.

+ 22 % de taxe foncière, +32 % de 
recettes de cantine, +42 % de recettes 
de stationnement. Depuis 2020, ce sont 
notamment les familles de la classe 
moyenne active qui ont été mises à 
contribution : celles qui travaillent, doivent 
faire garder leurs enfants, utilisent les 
équipements sportifs, se déplacent avec 
une voiture familiale. Tout a augmenté 
pour elles. En ont-elles eu pour leur 
argent ?

Pour en savoir plus : 
renouveaubordeaux.fr/bilan2025

Thomas Cazenave, Catherine Fabre, 
Anne Fahmy et Aziz Skalli  Contact : 
contact@renouveaubordeaux.fr

Les élections municipales 
approchent…

Ça se voit bien avec l’activation des 
partis politiques et la multiplication des 
annonces de candidatures. Du côté de 
ce qu’on nomme la gauche radicale, 
anticapitaliste ou même anti-libérale, 
nous commençons logiquement à avoir 
des échanges sur la meilleure façon 
d’apparaître à ce moment-là, pour faire 
entendre une voix de révolte et tenter de 
changer la donne. 

Nous ne savons pas encore sous quelle 
forme nous pourrions être dans cette 
future campagne, mais pour une fois 
que nous avons une activité d’élu-es 
anticapitalistes depuis 5 ans et un bilan 
que nous avons à cœur de défendre, 
alors oui nous serons bien là en mars 2026
. 
Cette discussion entre militant-es RBA, 
NPA, FI et autour, il nous semble important 
qu’elle ait lieu publiquement, le plus 
largement possible parmi les équipes 
militantes des différentes organisations 
du mouvement social et avec ses 
sympathisant-es.

Le débat porte bien sûr sur notre 
« programme » mais il concerne surtout 
notre stratégie face à une gauche 
institutionnelle, celle qui s’adapte si bien 
au pouvoir et aux institutions injustes, en 
menant tranquillement une politique tout 
en continuité avec celles menées par la 
droite pendant des décennies. Jusqu’à 
adopter les postures sécuritaires, accepter 
les expulsions scandaleuses de squats ou 
encore refuser de créer des dispensaires 
de santé dans les quartiers.

A notre avis, il est nécessaire de sortir de 
la résignation en tentant de construire 
une gauche radicale et offensive, 
regroupant ce que l’on peut parmi 
les militant-es organisé-es ou pas qui 
le souhaitent. L’enjeu n’est pas tant la 
prochaine élection que mettre en place 
un cadre militant unitaire et combattif, un 
outil pour nos résistances et nos luttes du 
quotidien (logements, santé, alimentation, 
culture, environnement…) pour vraiment 
améliorer nos vies.

Bilan de mandat : Bordeaux 
mérite mieux !

Le rapport d’activité de Bordeaux 
présenté lors du Conseil municipal de juin 
a été pour notre groupe l’occasion de 
tirer le bilan de l’action municipale depuis 
2020.

Depuis cinq ans, la municipalité refuse 
toute culture de l’évaluation. Aucune 
étude d’impact sérieuse n’est venue 
mesurer les effets concrets de ses 
politiques sur la pollution ou la santé 
publique. Les niveaux de pollution sont 
certes sous les seuils réglementaires, mais 
aucun ne respecte les recommandations 
de l’OMS. L’air reste nocif, notamment 
pour les plus vulnérables. Que reste-t-
il de la déclaration d’état d’urgence 
climatique de Pierre Hurmic ? Où sont 
les mesures à la hauteur des canicules, 
de la montée du niveau des océans, de 
l’augmentation des températures ?

Sur le plan de la démocratie locale, 
les collectifs de riverains dénoncent 
quotidiennement le mépris de leurs 
demandes et nous témoignent l’absence 
de réponse concertée de la part de la 
mairie. Or, la démocratie, ce n’est pas un 
formulaire en ligne. C’est un dialogue.

Sur la sécurité, depuis 2020, nous 
proposons des mesures claires qui n’ont 
été adoptées que partiellement et avec 
retard. Du fait de l’immobilisme du Maire, 
Bordeaux est en tête des villes les plus 
touchées par les crimes et délits par 
habitant. Triste record.

Enfin, sur l’activité économique. Bordeaux, 
pleine de talents, manque d’un cap, 
d’une véritable ambition. Le soutien 
à l’économie sociale et solidaire ne 
suffit pas à masquer l’abandon des 
commerces.

La communication municipale camoufle 
mal une absence de résultats. Bordeaux 
mérite mieux. Et les Bordelais attendent 
mieux !

Les élus : Géraldine Amouroux, Guillaume 
Chaban-Delmas, Nathalie Delattre, Marik 
Fetouh, Magalie Fronzes, Nicolas Pereira, 
Fabien Robert, Pascale Roux, Béatrice 
Sabouret, Alexandra Siarri  Contact : 
groupe.bordeaux.ensemble@gmail.com

« Conformément à la loi du 27 février 2002 sur la démocratie de proximité, les textes publiés dans cette rubrique n’engagent que leurs auteurs. »
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 MAJORITÉ MUNICIPALE  PIERRE DE GAÉTAN NJIKAM  
→  BORDEAUX DYNAMIQUES 

 MYRIAM ECKERT 
→  BORDEAUX EN LUTTES 
Ashdod/Bordeaux - 
Un jumelage honteux !

Depuis le début de sa mandature en 
2020, Bordeaux En Luttes soutient le 
peuple Palestinien au sein du parlement 
Bordelais.

Notre collectif est ainsi intervenu pour 
demander que Georges Abdallah 
devienne citoyen d’honneur de la ville 
(refusé), pour demander la suspension 
du jumelage avec Ashdod (refusé), 
pour demander une minute de silence 
pour les Palestinien-nes et les Libanais-es 
bombardé-es (refusé).

En juin 2024, alors que le génocide à 
Gaza, toujours en cours, est dénoncé par 
de nombreuses associations humanitaires, 
alors que les hôpitaux sont visés 
sciemment par des bombes tout comme 
les lieux de distribution de nourriture, 
Bordeaux En Luttes a souhaité que soit 
de nouveau débattu la question du 
jumelage avec Ashdod pour y mettre fin. 
M. Hurmic a refusé de l’inscrire à l’ordre 
du jour.

Aujourd’hui, alors qu’il semble évident 
que le gouvernement fasciste israélien 
a décidé d’accomplir, par des 
massacres de masse, le projet sioniste 
de colonisation illégale du territoire 
Palestinien ; alors que pour parvenir à 
ses fins, il fait tout pour empêcher qu’une 
aide humanitaire parvienne à Gaza, ce 
jumelage est une salissure et maintient les 
Bordelais-es en lien d’amitié avec un Etat 
ségrégationniste et génocidaire.
Ashdod est un maillon essentiel 
au développement économique 
d’Israël. C’est aussi dans ce port qu’a 
été arraisonnée la flottille qui tentait 
d’apporter de l’aide aux Gazaouis.
Cette ville est partie prenante dans 
le processus qui consiste à affamer et 
massacrer les Palestiniens en continuant à 
les voler.
Nous refusons que le nom de Bordeaux y 
soit associé. Nous exigeons l’arrêt de ce 
jumelage. Nous envoyons Force et Amour 
au peuple Palestinien.

Bordeaux En Luttes a mis en place une 
pétition que vous pouvez signer depuis 
nos réseaux.

 Contact :
Facebook : bordeauxenluttes  

Bordeaux, une ville transformée 
au service de toutes et de tous

Depuis 2020, Bordeaux change 
profondément. Face à l’urgence 
climatique, aux inégalités sociales, à 
la nécessité de renforcer la place des 
services publics, notre ville s’est engagée 
dans une transition écologique et solidaire 
d’ampleur. Aujourd’hui, les preuves sont là.

Depuis 2020, 630 millions d’euros 
d’investissements ont permis de 
végétaliser et d’aménager la ville, de 
rénover le patrimoine ou de construire de 
nouveaux équipements. Jamais la Ville 
n’aura autant investi ! Les 259 hectares 
de secteur piéton et les 66 écoles avec 
une rue aux enfants dessinent une 
ville apaisée. Nos bâtiments publics 
consomment 12 % d’énergie et 25 % d’eau 
en moins qu’en 2019. Ce sont autant 
de choix politiques pour adapter la ville 
aux enjeux climatiques et réaliser des 
économies.

Les solidarités, l’accès aux droits et la 
santé ont été placés au cœur de notre 
action. Nous avons doublé les moyens 
dédiés à l’action sociale, atteignant 
16,3 millions d’euros. 158 équipements 
publics sont désormais accessibles 
(20 en 2020), et les bénéficiaires de l’aide 
sociale en EHPAD publics ont augmenté 
de 120 %. La part du bio dans nos crèches 
a été portée à 80 % (20 % en 2020). Sur les 
boulevards, la concentration de dioxyde 
d’azote a baissé de 35 % par rapport à 
2019.

Enfin, nous avons fait le choix de faire de 
la culture un levier d’émancipation, en 
soutenant la création, les associations 
et développant le programme 100 % 
éducation artistique et culturelle. Le 
sport se démocratise, avec l’opération 
Quartiers sport, le savoir rouler à vélo et 
un soutien fort des clubs sportifs de haut 
niveau, notamment pour le sport féminin.
Ces chiffres et actions témoignent d’un 
engagement fort : changer la ville, c’est 
améliorer la vie des Bordelaises et des 
Bordelais.

 Contact : majorite.bordeaux@gmail.com

Agir plus fortement et « Faire » 
pour répondre aux attentes des 
Bordelaises et des Bordelais. 

Dans quelques mois, ce sera, forcément, 
l’heure du bilan de la mandature 
actuelle… Or, les priorités attendent d’être 
prises en compte, et parmi celles-ci : 
le besoin de sécurité et de tranquillité 
publique, l’accès au logement pour tous, 
la propreté de la ville, l’offre des soins en 
ville et dans tous nos quartiers, l’action 
en faveur de nos aînés, une meilleure 
circulation et un accès plus simple à la 
ville, une animation plus dynamique de 
nos quartiers, l’accès à l’emploi des jeunes 
de tous les quartiers, mais aussi la Culture 
et l’Evènementiel, tous pourvoyeurs 
d’emploi et d’épanouissement individuel 
et collectif. 

Tous ces sujets, vous les vivez, vous les 
rencontrez au quotidien.  

L’heure est venue pour vous d’obtenir des 
résultats concrets. 

Et, s’agissant de la sécurité et de la 
tranquillité publique, force est de 
reconnaître que le compte n’y est pas, et 
qu’il va falloir agir encore plus fortement 
dans les prochaines semaines, les 
prochains mois. 

Nous avons besoin de plus de production 
de logements, dans le parc social, mais 
davantage dans le parc privé. 
Dans le cadre de la campagne des 
élections municipales de Mars 2026 qui 
s’annonce, nous ferons du sujet de la 
sécurité, de la propreté, du logement, 
de l’emploi et de la circulation des 
propositions fortes et innovantes. 
Au-delà des propositions sur notre 
quotidien, c’est aussi un horizon de 
confiance partagée avec tous les 
Bordelaises et tous les Bordelais que nous 
devons tracer. 
Pour cela, je vous invite à nous rejoindre 
pour préparer cette belle échéance ! 
D’ici là, je vous souhaite un bel été avec 
vos proches. 

Et gardons confiance dans l’avenir.  

Pierre De Gaétan Njikam  Contact : 
bordeauxdynamiques@gmail.com 
Facebook : bordeauxdynamiques

Retrouvez la vie du conseil municipal sur bordeaux.fr ( La Mairie > Le conseil municipal)

Pour écrire aux groupes d’opposition du conseil municipal : 
Nom du groupe / Mairie / 14 cours du Maréchal Juin 
33 000 Bordeaux

Pour écrire au groupe majorité municipale : 
Hôtel de ville, place Pey-Berland, 33 077 Bordeaux Cedex



Bordeaux célèbre ses héros

Accueil à l’hôtel de ville, défilé en bus à impériale, 
festivités aux Quinconces… les joueurs et dirigeants 
de l’Union Bordeaux Bègles (UBB) ont été fêtés 
à Bordeaux par une véritable marée humaine, 
venue célébrer leur victoire en coupe d’Europe 
de rugby (28-20 face aux Anglais de Northampton 
le 24 mai dernier), premier titre de l’histoire du club. 
Bravo à Laurent Marti, président de l'UBB et à toute 
son équipe !


